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Algérie-Slovénie:

 Signature de plusieurs accords de coopération entre les deux pays

L’Algérie et la Slovénie engagées à travailler 
ensemble face aux défis internationaux

Attaf: appel à maintenir la pression pour garantir 
l’adhésion de la Palestine à l’ONU

Le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune a 
présidé lundi, en compagnie du 

Premier ministre de la République de 
Slovénie, Robert Golob, la cérémonie 
de signature de plusieurs accords de 
coopération entre les deux pays.
La cérémonie de signature s’est 
déroulée au siège de la Présidence de 
la République, à l’issue des entretiens 

entre le Président de la République et 
le Premier ministre de la République 
de Slovénie, avant de s’élargir aux 
délégations des deux pays.
Il s’agit d’un accord de coopération 
entre le Gouvernement algérien et 
son homologue slovène, portant 
exemption réciproque de visas de 
courts séjours pour les titulaires 
de passeports diplomatiques, 

signé par le Secrétaire général du 
ministère des Affaires étrangères 
et de la Communauté nationale à 
l’étranger, Lounès Magramane, et son 
homologue slovène.
Un contrat de partenariat a, également, 
été signé entre la compagnie 
Sonatrach et la compagnie slovène 
“Geoplan”, par le PDG de Sonatrach, 
Rachid Hachichi, et le Directeur 

général de la compagnie slovène.
En outre, un mémorandum d’entente 

a été signé entre le ministère de 
l’Enseignement supérieur et de la 
Recherche scientifique, et le ministère 
slovène de la Transition numérique, 
en matière d’intelligence artificielle, 
par le ministre de l’Energie et des 
Mines, Mohamed Arkab, et le 
ministre slovène de l’Environnement, 
du climat et de l’Energie, Bojan 
Kumar.

L’Algérie et la Slovénie 
sont engagées à travailler 
ensemble face aux défis 

internationaux, notamment le 
soutien à la cause palestinienne 
et la recherche de solutions 
pacifiques aux conflits, a indiqué 
lundi à Alger le Premier ministre 
de Slovénie, M. Robert Golob.
“Je voudrais d’abord remercier 
Monsieur le président de la 
République pour l’accueil 
chaleureux qu’il nous a réservé 
et cela ne fera que renforcer la 
coopération entre nos deux pays 
amis”, a déclaré M. Golob à l’issue 
de ses entretiens avec le président 
de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, au siège de la présidence 
de la République.
“Nous avons inauguré aujourd’hui 

l’ambassade de Slovénie à Alger 
et nous espérons que l’Algérie 
inaugurera son ambassade à 
Ljubljana en automne prochain”, 
a-t-il ajouté.
L’Algérie et la Slovénie, en tant 
que pays membres non permanents 
du Conseil de sécurité de l’ONU, 
“ont beaucoup travaillé ensemble 
au cours des mois précédents et 
ont collaboré sur de nombreux 
projets”, a-t-il précisé.
“Nous avons répondu présents et 
cherché des solutions communes 
à des défis internationaux, tout 
comme nous avons évoqué 
aujourd’hui avec Monsieur le 
président de la République la 
situation horrible à Ghaza et la 
nécessité de soutenir la Palestine, 
mais nous avons également parlé 

de beaucoup d’autres défis qui 
concernent la scène internationale 
et la possibilité des solutions 
pacifiques”, a-t-il affirmé.
M. Golob a relevé, en outre, une 
convergence de vues entre lui et 
le président de la République sur 
la nécessité du droit à la liberté et 
à l’autodétermination des peuples 
et des nations luttant pour leur 
indépendance, notamment en ce 
qui concerne la Palestine et le 
Sahara Occidental.

“Nous étions d’accord avec 
Monsieur le Président que la liberté 
a vraiment un rôle fondamental 
au niveau international et 
qu’elle doit permettre aussi 
l’autodétermination des peuples et 
des nations, tant pour la Palestine 
que pour le Sahara Occidental 
et que la volonté de la liberté est 
la base sur laquelle nous devons 
travailler ensemble au sein des 
Nations Unies et du Conseil de 
sécurité. Ce sont des choses qui 
unissent l’Algérie et la Slovénie”, 
a-t-il soutenu.
Evoquant les accords signés entre 
les deux parties, le Premier ministre 
slovène a mis en avant l’importance 
de ces accords de coopération, 
citant plus particulièrement ceux 
relatifs aux domaines de l’énergie 

et du gaz naturel et l’utilisation de 
l’intelligence artificielle.
Ces accords devront permettre 
“plus d’échanges” en matière 
de recherche et de savoir-faire 
entre les deux pays afin de 
“profiter ensemble des nouvelles 
technologies des deux côtés de la 
Méditerranée”, a-t-il relevé.
Le Premier ministre slovène s’est 
félicité, par la même occasion, de 
cette coopération qui sera, a-t-il 
dit, concrétisée sur la base de ces 
accords et de “l’établissement 
prochainement de la commission 
mixte entre les deux pays”, 
exprimant son souhait de voir le 
président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, “nous 
rendre visite le plus tôt possible”.

Le ministre des Affaires 
étrangères et de la 
Communauté nationale 

à l’étranger, M. Ahmed Attaf, a 
appelé, dimanche depuis Bruxelles, 
à “maintenir et même augmenter” 
la pression au niveau international 
afin de mettre un terme aux crimes 
sionistes à Ghaza et de permettre 
à l’Etat de Palestine de trouver sa 
place en tant que membre à part 
entière à l’ONU.
Lors de son intervention à une 
réunion ministérielle arabo-
européenne sur la question 
palestinienne, M. Attaf a estimé que 
“l’élan créé par la reconnaissance de 
l’Etat palestinien par certains pays, 

le progrès réalisé dans les efforts 
consentis pour garantir une place 
à la Palestine en tant que membre 
à part entière à l’ONU, mais aussi 
l’engagement récent des juridictions 
internationales en ce qui concerne 
le peuple palestinien à Ghaza, ne 
représentent pas une fin en soi”.
Toutes ces actions, qu’elles 
soient politiques, diplomatiques 
ou judiciaires, visent à mettre la 
pression sur la puissance occupante 
afin d’abandonner trois erreurs de 
calcul, a-t-il assuré.
Il s’agit, en premier lieu, de l’idée 
selon laquelle la puissance occupante 
serait capable de défier indéfiniment 
la communauté internationale et 

sa position unanime quant à la 
nécessité d’une solution juste au 
conflit au Proche-Orient, affirme M. 
Attaf.
La deuxième erreur est que la 
puissance occupante croit qu’elle 
peut, seule, dicter à la communauté 
internationale les conditions du 
règlement du conflit “car tôt ou tard, 
ce conflit devra être résolu dans le 

respect de la légalité internationale”, 
a-t-il soutenu.
La troisième erreur de calcul de 
l’entité sioniste est que cette dernière 
“court derrière l’illusion d’une paix 
durable au Moyen-Orient sans Etat 
palestinien”.
“L’établissement d’un Etat 
palestinien a été et sera la condition 
sine qua non pour parvenir à une 
paix juste et durable dans la région”, 
a-t-il affirmé.
Par ailleurs, “dans le cadre du suivi 
de la résolution adoptée récemment 
par l’Assemblée générale concernant 
l’admission de la Palestine à l’ONU, 
l’Algérie, en étroite collaboration 
avec les pays intéressés et concernés, 

reconsidérera la possibilité de 
soumettre à nouveau cette question 
à l’examen du Conseil de sécurité”, 
a indiqué le ministre.
Les participants à la réunion de 
Bruxelles ont exprimé, de leur 
côté, leur soutien aux efforts visant 
à mettre fin à l’agression sioniste 
contre Ghaza. Ils ont également 
évoqué les démarches concrètes 
à entreprendre dans le but de 
permettre l’établissement d’un Etat 
palestinien tout en encourageant 
la communauté internationale à le 
reconnaître comme l’ont fait tout 
récemment l’Espagne, l’Irlande et la 
Norvège.
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Le président de la République s’entretient 
avec le Premier ministre slovène

Le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, 
s’est entretenu, lundi 

au siège de la présidence de la 

République, avec le Premier 
ministre de la République de 
Slovénie, M. Robert Golob, qui 
effectue une visite officielle en 

Algérie.
Le Premier ministre slovène avait 
entamé une visite officielle en 
Algérie et a été accueilli, à son 

arrivée à l’aéroport international 
d’Alger Houari-Boumediene, par 
le Premier ministre, M. Nadir 
Larbaoui, accompagné du ministre 

de l’Energie et des Mines, M. 

Mohamed Arkab
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Histoire et Mémoire :
La commission mixte algéro-française plaide 

pour des actions tangibles

Arkab examine les possibilités de coopération avec le ministre 
mozambicain de l’Economie et des Finances

Présidentielles : 
Retrait des formulaires de souscription des signatures 
dès le lendemain de la convocation du corps électoral

La 5ème rencontre de la 
Commission mixte algéro-
française sur l’Histoire 

et la Mémoire a plaidé pour des 
actions tangibles pour prendre en 
compte toutes les dimensions de 
l’histoire de la période coloniale, 
indique lundi un communiqué de 
cette commission.
“Les travaux de la 5ème 
rencontre de la commission 
mixte algéro-française Histoire 
et Mémoire se sont tenus au 
siège des Archives nationales à 
Birkhadem, Alger, les 22 et 23 
mai 2024. Ils coïncident avec le 
mois de la Mémoire en Algérie”, 
précise la même source.
Selon le communiqué, la partie 
française de la commission 
mixte d’historiens “tient à 
remercier chaleureusement ses 
homologues algériens et les 
différentes institutions qu’elle a 
rencontrées pour leur accueil et 
la présentation de leurs riches 
fonds, au cours des visites 
effectuées du 20 au 24 mai”, 
relevant que la commission 
mixte algéro-française Histoire 

et Mémoire “formule le vœu que 
le traitement du dossier mémoriel 
réponde aux aspirations des 
peuples algérien et français”.
Cette commission mixte “insiste 
sur la nécessité de poursuivre 
les négociations dans le cadre 
du groupe de discussion mixte 
algéro-français sur la question des 
archives”, relève le document, 
soulignant que “la partie 
algérienne présente une liste 
ouverte de biens historiques et 
symboliques de l’Algérie du XIX 
siècle, conservés dans différentes 
institutions françaises, proposés 
à la restitution à l’Algérie sous 
forme de gestes symboliques”.
En ce sens, la partie algérienne 

“invite la partie française à 
transmettre ses préoccupations 
en matière de restitution de 
biens culturels, archivistiques 
et autres”, note le communiqué, 
précisant que “la partie française 
accepte et s’engage à transmettre 
au Président Emmanuel Macron 
la liste transmise par la partie 
algérienne afin que les biens 
qui peuvent retrouver leur terre 
d’origine puissent l’être le plus 
rapidement possible”.
A cet égard, la commission mixte 
algéro-française “s’accorde 
pour poursuivre et parachever 
la chronologie relative aux 
domaines militaire, politique, 
économique, social, culturel et 
humain au cours du XIXe siècle”.
Elle “salue la coopération 
en matière de restauration et 
de numérisation, d’échanges 
d’expériences, de bibliographie, 
d’échanges scientifiques 
(étudiants et chercheurs) et 
culturels, de valorisation de 
lieux de mémoire en Algérie et 
en France, de la numérisation 
des registres d’état-civil et des 

registres des cimetières français 
en Algérie, des cimetières 
algériens du XIXe siècle en 
France, de création d’un portail 
numérique et d’organisation de 
rencontres scientifiques”.
Il est également relevé que “la 
partie française propose à la partie 
algérienne un préprogramme 
de rencontre scientifique, 
notamment consacrée 
aux archives pour l’année 
universitaire 2024-2025”, la 
commission considérant que 
“l’institutionnalisation de 
collaborations étroites sera 
très profitable notamment à la 
jeunesse de nos deux pays”.
A cet égard, la commission 
“se réjouit des perspectives 
de partenariat esquissées par 
les responsables du Service 
interministériel des archives 
de France (SIAF) et de la 
Bibliothèque nationale de France 
(BNF), à l’occasion des visites 
organisées par la commission, 
notamment auprès du Centre des 
archives nationales d’Algérie 
et de la Bibliothèque nationale 

d’Algérie, particulièrement dans 
les domaines de la coopération 
scientifique et technique, 
d’échanges de professionnels, de 
la formation, de la numérisation, 
et plus largement de partage des 
savoirs (expositions, Inventaires 
communs...)”.
En somme, la commission mixte 
émet le vœu que “corps soit 
donné à la Déclaration d’Alger 
(août 2022) et que les missions 
imparties à la commission mixte 
se concrétisent”.  
“La mise en œuvre d’actions 
tangibles concrétisera la volonté 
active et forte de prendre en 
compte toutes les dimensions de 
l’histoire de la période coloniale 
pour mieux aller de l’avant”, 
relève le communiqué, ajoutant 
que cette commission “s’accorde 
pour que sa prochaine rencontre 
se tienne en France début juillet 
2024”.
Pour rappel, les coordinateurs 
des deux parties, algérienne et 
française, sont respectivement 
MM. Mohamed Lahcen Zeghidi 
et Benjamin Stora.

Le ministre de l’Energie 
et des Mines, Mohamed 
Arkab, a reçu, dimanche 

au salon d’honneur de l’Aéroport 
international d’Alger Houari-
Boumediene, le ministre de 
l’Economie et des Finances de 
la République du Mozambique, 
Ernesto Max Tonela, qui effectue 
une visite de travail en Algérie 
à la tête d’une délégation 

multisectorielle, indique un 
communiqué du ministère.
Cette visite, qui s’étale du 26 au 
31 mai, “permettra d’examiner 
les possibilités de coopération 
entre l’Algérie et le Mozambique 
et de concrétiser des projets 
de coopération convenus lors 
de la visite du président de la 
République du Mozambique 
en Algérie les 28 et 29 février 

2024”, précise la même source.
La visite sera “l’occasion 
d’examiner les moyens de 
coopération à même de 
développer et d’établir un 
partenariat entre les deux pays 
dans le domaine de l’énergie, 
notamment après la signature 
d’un mémorandum d’entente 
entre les deux parties en février 
2024”, conclut le communiqué.

Le président de l’Autorité 
nationale indépendante 
des élections (ANIE), 

Mohamed Chorfi, a indiqué, 
dimanche après-midi à 
Guelma, que les “dispositions 
nécessaires ont été prises pour 
permettre à ceux qui souhaitent 
se porter candidats à l’élection 
présidentielle du 7 septembre 
prochain de retirer les formulaires 
de souscription des signatures 
à partir du lendemain de la 
convocation du corps électoral”.
M.Charfi a précisé, dans une 
déclaration à la presse en marge 
de l’inauguration du nouveau 
siège de la délégation de wilaya 
de l’ANIE, où il a passé en revue 
les modalités d’organisation du 
prochain scrutin, que l’Autorité 
qu’il préside “a achevé tous 

ses préparatifs préalables à la 
distribution des formulaires 
de souscription des signatures 
aux candidats à l’élection 
présidentielle, dès le lendemain 
de la signature, par le président 
de la République, du décret 
portant convocation du corps 
électoral pour cette importante 

échéance”.
M . Chorfi a ajouté, dans le même 
contexte, que des préparatifs ont 
été effectués pour garantir le bon 
déroulement de l’opération de 
légalisation des formulaires de 
souscription des signatures.
Une opération qui sera effectuée, 
a-t-il dit, “à la faveur de la 

mobilisation d’un nombre 
suffisant de notaires et d’huissiers 
de justice pour la mener à bien 
dans les délais légalement 
impartis”.
Les préparatifs organisationnels 
pour la prochaine élection 
présidentielle, y compris la 
révision exceptionnelle des listes 
électorales, seront effectués 
conformément aux dispositions 
prévues par la loi organique de 
2021 relative au régime électoral, 
a-t-il encore assuré.
M.Chorfi a souligné que 
l’Algérie a atteint “un haut 
niveau de maîtrise de toutes les 
étapes du processus électoral, 
de sorte que personne, que ce 
soit à l’intérieur du pays qu’en 
extérieur, ne peut contester les 
élections en Algérie”.

D’autre part, le président de 
l’ANIE a rappelé que la décision 
d’inclure un certain nombre de 
jeunes ayant atteint l’âge légal 
de vote (18 ans), et inscrits 
pour la première fois sur les 
listes électorales, dans les listes 
de l’encadrement des bureaux 
de vote et des permanences, 
lors de l’élection présidentielle 
du 7 septembre prochain, 
“permettra, en même temps, 
de faire participer cette frange 
importante de la population à la 
vie politique”.
Lors de sa visite de travail à 
Guelma, M. Charfi a inauguré, 
aux côtés du wali de Guelma, 
Mme Houria Aggoun, le nouveau 
siège de la délégation de wilaya 
de l’ANIE.
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BeM eT BAC 2024 :

 Les sujets des examens seront tirés des cours suivis en classe 

Krikou accompagne des enfants 
en visite au Pôle scientifique et 
technologique de Sidi Abdallah

Séances de réflexion en prévision du 
Colloque sur l’impact du changement 

climatique sur la sécurité hydrique en Algérie

Journée nationale en 
hommage aux algériennes 

ayant excellé dans le 
domaine de la science

Le directeur de l’Office 
National des Examens et 
Concours a affirmé que 

les sujets des examens du Brevet 
d’Enseignement Moyen (BEM) 
et du Baccalauréat seront tirés 
des cours suivis en classe. Il a 
également rappelé l’importance 
de respecter les procédures 
organisationnelles en vigueur.
Mohamed El-Amine Hadj 
Koula, secrétaire général de 
l’office, a déclaré à l’agence de 
presse algérienne (APS) que les 
examens du BEM et du BAC 
resteront des examens classiques, 
comme les examens trimestriels 
et les épreuves expérimentales. 
Il a rassuré les candidats en 
confirmant que les sujets choisis 
seront tirés des cours suivis en 

présentiel avec leurs professeurs 
tout au long de l’année scolaire.
Hadj Koula a précisé que 
les mêmes dispositions 
organisationnelles que les années 
précédentes seront maintenues. 
Par exemple, les candidats 
auront le choix entre deux sujets 

pour chaque matière. Les centres 
d’examen ouvriront leurs portes 
une heure avant le début de 
chaque épreuve. Il a encouragé 
les candidats à arriver au moins 
une demi-heure avant le début 
des épreuves.
Il a aussi insisté sur l’importance 

d’arriver tôt et a précisé qu’il est 
strictement interdit d’entrer ou de 
sortir après le début de l’examen. 
Les candidats ne pourront quitter 
la salle qu’après avoir passé la 
moitié de la durée de l’épreuve.
Règles strictes concernant les 
appareils de communication
Le secrétaire général a rappelé 
qu’il est interdit d’apporter des 
appareils de communication, 
quels qu’ils soient, dans les 
centres d’examen. Une salle 
sera mise à disposition pour 
déposer les effets personnels des 
candidats. Hadj Koula a insisté 
sur le respect strict de ces règles 
par les candidats.
L’examen du Brevet 
d’Enseignement Moyen se 
déroulera du lundi 3 juin 

au mercredi 5 juin 2024. 
L’examen du Baccalauréat pour 
l’enseignement secondaire aura 
lieu du dimanche 9 juin au jeudi 
13 juin 2024.
En résumé, les examens du BEM 
et du BAC  en Algérie cette 
année se baseront uniquement 
sur les cours suivis en présentiel. 
Les autorités maintiendront 
les mêmes dispositions 
organisationnelles que les années 
précédentes. Le respect des 
règles et des horaires sera crucial 
pour le bon déroulement des 
épreuves. Les candidats doivent 
se préparer en conséquence et 
suivre les instructions données 
pour éviter toute complication le 
jour de l’examen.

La ministre de la Solidarité 
nationale, de la Famille 
et de la Condition de 

la femme, Kaouter Krikou a 
accompagné, dimanche, un 
groupe d’enfants dont des 
enfants aux besoins spécifiques, 
pour une visite au pôle 
scientifique et technologique 
de la Nouvelle ville de Sidi 
Abdallah à Alger.
Lors de cette visite organisée 
au profit des enfants des 
établissements spécialisés 
relevant du secteur de la 
solidarité nationale et des 
scouts musulmans algériens, en 
présence du secrétaire général 
du ministère de l’Enseignement 

supérieur et de la Recherche 
scientifique, Abdelhakim 
Bentellis, la ministre a 
précisé que cette visite visait 
à “sensibiliser ces enfants 
scolarisés à l’importance 
des spécialités techniques 
modernes”.
Elle a ajouté que le ministère 
de la Solidarité nationale a 
organisé cette visite à l’occasion 
de la Journée internationale 

de l’enfant, célébrée le 1er 
juin de chaque année, afin de 
“faire découvrir à ces enfants 
scolarisés, en tant que futurs 
étudiants, cet édifice scientifique 
et de mettre en exergue 
l’importance des spécialités 
telles que les mathématiques et 
l’intelligence artificielle”.
Au cours de cette visite, les 
enfants ont visité certains espaces 
de cet édifice scientifique, 
notamment l’Ecole nationale 
supérieure de mathématiques 
et l’Ecole nationale supérieure 
d’intelligence artificielle, où 
ils ont reçu des explications 
simplifiées sur certaines 
spécialités dans ce domaine.

Le Conseil supérieur 
de la jeunesse (CSJ) 
organise, à partir 

de dimanche, des séances 
de réflexion, en prévision 
du Colloque national sur 
l’impact du changement 
climatique sur la sécurité 
hydrique et le développement 
agricole en Algérie, a indiqué, 
samedi, un communiqué de 
cette instance.
“En prévision du Colloque 
national qu’organisera 
la Commission de 
l’environnement et du 
développement durable, en 
juin prochain, sur l’impact 
du changement climatique 
sur la sécurité hydrique et le 

développement agricole en 
Algérie, le CSJ organise des 
séances de réflexion et des 
visites sur le terrain encadrées 
par un groupe d’experts, dans 
les wilayas d’El-Tarf, Mila, 
Ain Defla et de Tlemcen, et ce 
du 26 au 30 mai”, lit-on dans 
le communiqué.
“Les séances de préparation 
relatives au Colloque qui 
se tiendra sous le slogan 

+politiques durables...
sécurisation des richesses... 
garantie de l’avenir+, 
constitueront une opportunité 
en vue d’échanger les 
informations et les expériences 
et de débattre des défis et des 
opportunités relatifs à ces 
questions importantes”.
Elles seront aussi “une 
occasion, en vue de 
proposer des solutions, à 
même de faire face aux 
changements climatiques 
actuels et d’assurer la sécurité 
hydrique, de manière à 
contribuer à la concrétisation 
du développement agricole 
durable dans notre pays”, a 
conclu la même source.

L’Académie algérienne 
des Sciences et des 
Technologies (AAST), 

a organisé, mardi à Alger, la 1ère 
Journée nationale en hommage à 
nombre de “Femmes de sciences”, 
parmi les algériennes qui se sont 
distinguées par leurs contributions 
et leurs réalisations dans le 
développement des sciences et des 
technologies, aux niveaux national 
et international.
A cet égard, l’Académie a rendu 
hommage aux figures féminines, 
dont la chahida Hassiba Ben 
Bouali, l’ancienne ministre de 
la Santé, la défunte professeure 
Zahia Chentouf-Mentouri, outre, 
la première savante algérienne 
en sciences de l’océan, Rabia 
Seridji, et la Directrice générale de 
l’Institut de Pasteur à Paris, Mme 
Yasmine Belkaid.
A cette occasion, le président 
de l’Académie, Kara Hicham, 
a affirmé que cette journée de 
distinction avait été consacrée 
aux femmes qui ont marqué les 
différents domaines du savoir, 
relevant qu’il s’agissait d’”une 
reconnaissance envers toutes 
les femmes ayant contribué aux 
développement scientifique et 
technologique de l’Algérie”.
L’intervenant a estimé que la 
politique de promotion de la femme 
était clairement confirmée par “le 
10e engagement du président de 
la République, qui s’est concrétisé 
sur le terrain à travers le rôle 
majeur accordé aux femmes dans 
le développement national, par 
leur participation à la relance 
économique et leur protection de 
toutes les formes de violence, et 
ce, à travers un cadre législatif 
mis en place conformément aux 
constantes nationales et aux 
engagements internationaux” de 
l’Algérie.

Dans une allocution lue en son 
nom par la député Farida Ilimi, 
le président de l’Assemblée 
populaire nationale (APN), Brahim 
Boughali, a affirmé que “la femme 
fait partie intégrante du processus 
d’édification civilisationnelle, sur 
laquelle la société s’appuie pour 
réaliser ses objectifs”.
Cette Académie “a renforcé 
cette tendance eu égard aux 
compétence féminines qu’elle 
recèle” a-t-il rappelé, saluant, à 
cet effet,” le soutien du président 
de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune à la femme” en mettant 
en avant “son rôle efficace” au fil 
des années.
De son côté, la ministre de la 
Solidarité nationale, de la Famille 
et de la Condition de la femme, 
Kaouter Krikou, a rappelé les 
“acquis importants réalisés par la 
femme dans le domaine scientifique 
et technologique, grâce notamment 
à l’importance majeure qu’accorde 
le Président de la République à 
“l’implication de la femme dans 
tout les domaines” affirmant que 
son secteur “accompagne tout 
ce qui concerne l’association de 
la femme à tous les domaines 
scientifiques”.
A noter que cette cérémonie s’est 
déroulée en présence du conseiller 
du Président de la République 
chargé des organisations non 
gouvernementales et des droit de 
l’Homme, M. Hamid Lounaouci, 
du ministre de la Communication, 
M. Mohamed Laagab, des 
représentants des instances 
consultatives et des parlementaires.
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l’Algérie 1 er producteur d’abricots en Afrique :
Les prix vont-ils enfin s’effondrer ?

À 2 semaines de l’Aïd el-Adha : 
Voici les prix des moutons en Algérie

Aïd el-Adha :
Voici les prix 

de la viande rouge 
(locale et importée)

Déterminée à assurer sa 
sécurité alimentaire et à 
réduire sa dépendance 

aux importations, l’Algérie 
met résolument le cap sur 
l’autosuffisance alimentaire. 
Des réformes ambitieuses et 
des actions concrètes sont en 
cours dans divers secteurs 
clés, témoignant d’une volonté 
politique forte de stimuler une 
croissance économique durable.
Un exemple concret de cette 
démarche prometteuse est la 
performance remarquable du 
pays dans la récente récolte de 
blé. En effet, avec 3 millions de 
tonnes attendus pour la campagne 
2024-2025, l’Algérie se hisse au 
2e rang des producteurs de blé en 
Afrique.

Mais l’excellence de l’Algérie 
ne se limite pas au blé. Selon 
les données de l’Organisation 
des Nations Unies pour 
l’alimentation et l’agriculture 
(FAO), le pays confirme 
son statut de 1er producteur 
d’abricots en Afrique, surpassant 
huit autres nations majeures du 
continent, à savoir le Maroc, 
l’Égypte, l’Afrique du Sud, la 
Tunisie, la Libye, Madagascar, le 
Cameroun et le Kenya.
Bien plus que cela, l’Algérie se 
hisse fièrement au rang de 4ème 

producteur d’abricots au monde, 
juste derrière les géants que sont 
la Turquie, l’Ouzbékistan et 
l’Iran.
En 2021, l’Algérie avait 
déjà affiché une production 
remarquable de 190 000 
tonnes d’abricots, suivie d’une 
augmentation notable en 2022 
avec 256 771 tonnes. Cette 
tendance haussière témoigne de 
la dynamique et de la résilience 
du secteur arboricole algérien.
Les experts attribuent cette 
performance à plusieurs facteurs, 
notamment les conditions 
climatiques favorables dans 
certaines régions du pays, 
l’adoption de techniques agricoles 
modernes et l’engagement des 
agriculteurs dans la production 

d’abricots de qualité.
L’abricot, un succès pour 
l’agriculture algérienne, 

un défi pour le pouvoir d’achat
Avec une superficie dédiée à la 
culture d’abricotiers de 38 239 
hectares, l’Algérie dispose d’un 
potentiel important pour accroître 
davantage sa production et 
répondre à la demande croissante 
en fruits frais, tant sur le marché 
national qu’international.
La valorisation de cette 
production à travers la 
transformation et l’exportation 
constitue également un axe 
de développement prometteur 
pour le secteur agroalimentaire 
algérien.
Toutefois, la quantité d’abricots 
produite chaque année ne reflète 

en rien les prix pratiqués sur le 
marché national.
Pour un pays producteur, qui 
figure parmi les quatre premiers 
mondiaux, ce fruit devrait 
être proposé à des tarifs très 
compétitifs, permettant ainsi aux 
petites et moyennes bourses d’en 
profiter.
Pourtant, la réalité est tout autre 
: le prix de l’abricot oscille entre 
300 et 500 DA / kg, le rendant 
inaccessible pour beaucoup. 
Quant à l’abricot sec, son prix 
peut atteindre les 2 000 DA / Kg !
Cette situation pose un véritable 
problème auquel les pouvoirs 
publics ne trouvent pas de 
solutions, laissant le peuple 
en supporter les conséquences 
financières.

Flambée des prix des 
moutons, les éleveurs et 
les citoyens unanimes : 

une situation exceptionnelle !
À quelques jours de l’Aïd El 
Adha, les prix des moutons 
atteignent des niveaux jamais 
vus auparavant sur les marchés 
algériens. Cette flambée des 
prix, qui touche l’ensemble du 
pays, suscite l’inquiétude des 
citoyens et interroge sur les 
raisons de cette envolée inédite.
Aujourd’hui, à Oran, le marché 
de El–Kerma a enregistré 
une affluence exceptionnelle 
avec près de 10 000 moutons 
présentés à la vente.
Les prix oscillent entre 56 
000 et 100 000 DA, pour un 
poids ne dépassant pas 14 kg 
(Cela signifie que le prix du 
kilogramme de viande coûtera 
au consommateur  5 500 DA 
environ, ce qui est anormal, 
surtout si l’on sait que les prix de 
la viande rouge ont baissé après 
la reprise des importations).
Cette fourchette impressionnante 
reflète une tendance générale 
observée dans les marchés à 
bestiaux du pays.

Hier, à Skikda, au marché aux 
bestiaux de Tamalous, les prix  
variables en fonction de la 
race, de l’âge et de la taille des 
animaux, étaient également en 
hausse, se situant entre 57 000 
DA et 135 000 DA.
Les chèvres, elles aussi, 
n’échappent pas à cette 
tendance, avec des prix variant 
entre 45 000 DA et 90 000 DA.
Dans la wilaya de M’Sila, les 
tarifs se sont envolés, fluctuant 
entre 99 000 DA et 111 000 
DA, mettant ainsi à l’épreuve le 
budget des acheteurs.
Aïd El Adha : les prix des 
moutons connaissent une 
flambée inédite !
Le 22 mai dernier, dans la 
wilaya de Djelfa, au marché 
de Messaad, les prix étaient 
significativement élevés, 
atteignant entre 47 500 DA et 
51 700 DA pour les agneaux, et 
entre 68 000 DA et 80 000 DA 
pour les moutons.
Il convient de souligner que les 
marchés de Djelfa sont parmi 
les plus importants du pays, 
jouant un rôle crucial dans la 
détermination des prix du bétail. 

En tant que centre névralgique 
du commerce des moutons, les 
fluctuations observées dans 
cette région peuvent avoir des 
répercussions significatives sur 
l’ensemble du marché national.
D’après des sources 
concordantes, le prix du mouton 
au marché de gros de Haasi 
Bahbah, dans la wilaya de 
Djelfa, a atteint la barre des 10 
800 DA la tête.
À titre de comparaison, l’année 
dernière, à la même période, 
les prix des agneaux oscillaient 
entre 38.000 DA et 42.000 
DA, et ceux des moutons entre 
55.000 DA et 65.000 DA.
Ces prix qui dépassent largement 
les capacités de la classe 
moyenne, rendant l’achat d’un 
mouton pour la fête difficile 
pour beaucoup de familles. 
D’ailleurs, tous les acteurs du 
marché s’accordent à dire que 
cette année est exceptionnelle 
en termes de prix.
Reste à savoir si cette tendance 
haussière se poursuivra jusqu’à 
la fête ou si les prix connaîtront 
une baisse salvatrice dans les 
prochains jours.

À L’occasion de l’Aïd 
El-Kébir, beaucoup de 
familles algériennes 

qui ne peuvent pas s’offrir un 
mouton pour procéder au rituel 
du sacrifice se rabattent sur la 
viande rouge qu’elles achètent 
chez le boucher. Cette alternative 
permet à ces familles, à défaut 
d’observer la pratique religieuse 
et culturelle, de “savourer” le 
goût de la viande rouge au moins 
durant cette période sacrée de 
l’année.
Afin de permettre à nos lecteurs 
de se faire une idée sur le prix 
actuel de la viande rouge en 
Algérie (locale et importée), 
nous avons consulté les chiffres 
communiqués – ce dimanche 26 
mai 2024 – par les ministères de 
l’Agriculture et du Commerce. 
Nous avons aussi mené une 
petite enquête sur le terrain pour 
prendre la température chez les 
bouchers.
Ainsi, selon les données du 
ministère de l’Agriculture, le prix 
de la viande bovine locale oscille 
entre 1600 DA/kg et 1800 DA/
kg pour s’établir à une moyenne 
de 1713 DA/kg exactement. En 
outre, selon la même source, le 
poulet de chair coûte 359 DA/kg, 
les œufs, 16 DA/unité et le lait 
de vache, 95 DA/litre.
Prix en Algérie de la viande 
d’agneau et de veau importée 
(2024)
Par ailleurs, la nouveauté 
pour l’Aïd El-Adha 2024 est 
la disponibilité de la viande 
importée à des prix beaucoup 
plus accessibles que ceux de 
la viande locale. D’après notre 
enquête, la viande de veau 
importée d’Espagne et du Brésil 

est proposée aux prix de 900 
DA/kg, 750 DA/kg, voire 680 
DA/kg.

Ministère de l’Agriculture 
et du développement rural 

(dimanche 26 mai 2024)
En ce qui concerne la 
viande d’agneau – importée 
de Roumanie –, celle que 
les Algériens préfèrent 
naturellement pour l’occasion, 
son prix s’établit à 1800 DA/kg 
et 1850 DA/kg. Lorsqu’on sait 
que le prix de la viande locale 
atteint 2500 DA/kg, l’économie 
réalisée et considérable.
Par ailleurs, la viande bovine 
sans os (habra) importée coûte 
1000 DA/kg et le steak, 1200 
DA/kg. Quant à la viande 
hachée importée, les bouchers 
la proposent au prix de 85 DA/
kg. Enfin, un kilogramme de 
merguez vous coûtera 1000 DA 
et un kilogramme escalope, 700 
DA.
Voici, pour finir, les prix actuels 
moyens de quelques légumes 
et fruits sur le marché algérien 
: pomme de terre (80 DA/kg), 
tomate (80 DA/kg), oignon sec 
(96 DA/kg), ail sec (420 DA/kg), 
courgette (96 DA/kg), haricot 
vert (250 DA/kg) ; pomme locale 
(460 DA/kg), datte (530 DA/kg), 
banane (380 DA/kg).



Le Ministre du Commerce et de la Promotion des Exportations, 
M. Tayeb Zitouni a déclaré à partir de la wilaya d’El Tarf : 
‘’ Le gouvernement s’engage  à soutenir et à encourager 

les industries nationales à accéder aux différents marchés 
mondiaux ‘’ 

En marge de la célébration de la Journée nationale 
des Scouts musulmans algériens, le wali félicite

 le « rôle majeur » joué par les SMA

Dans le cadre d'une 
visite de travail dans 
les wilayas  d'El Tarf 

et d'Annaba, le Ministre du 
Commerce et de la Promotion 
des Exportations, M. Tayeb 
Zitouni, e a été reçu  hier par le 
wali  d'Annaba, M. Abdelkader 
Djellaoui, et le wali  d’El Tarf, 
M. Mohamed Meziane. Le 
ministre du Commerce et de 
la Promotion des exportations, 
M. Tayeb Zitouni, accompagné 
du wali  d'El Tarf, M. 
Mohamed Meziane, a donné 
le coup d’envoi de la première 
édition du Salon national des 
produits algériens. Au cours 
de sa visite aux pavillons du 
salon, le ministre s'est arrêté 
dans de nombreux pavillons 
et a reçu des explications 
ainsi qu’une fiche technique 
sur les produits exposés, 
soulignant l'importance 
de cette manifestation 
économique comme plate-
forme pour renforcer les 
industries nationales et offrir 
de nouvelles opportunités 
pour la commercialisation 
et l'exportation. Le ministre  
a également souligné 
l'engagement du ministère à 
soutenir les initiatives visant 
à améliorer la qualité des 
produits et à accroître leur 
compétitivité aux niveaux local 
et international. Il convient de 

noter que la première édition 
du Salon National des Produits 
Algériens comprend la 
participation d'un grand nombre 
d'entreprises et d'institutions 
nationales qui exposent une 
variété de produits, notamment 
les produits alimentaires, la 
production pharmaceutique, 
l'industrie manufacturière,  les 
cosmétiques, les matériels 
sanitaires, les produits pour la 
maison et mobilier scolaire, 
articles scolaires, industrie 
des machines et autres. La 
participation des institutions 
économiques issues de la 
Tunisie et de la Libye vise 
à offrir une plateforme de 
communication directe entre 
producteurs et consommateurs, 
et à renforcer les opportunités 
de coopération et de partenariat 
entre les différents acteurs 
économiques. Par ailleurs, le 
Ministre du Commerce et de 
la Promotion des Exportations, 
M. Tayeb Zitouni, accompagné 
du wali  d'El-Tarf,a effectué 
une visite de terrain à l'unité de 
production de transformation 
du bois  d'El-Tarf, où il a été 
informé de l'avancement des 
travaux et de la production 
au sein de l'unité, et a pris 
connaissance des différentes 
étapes du processus de 
transformation du bois. Au 
cours de la visite, le ministre 
a écouté des explications 

détaillées sur les techniques 
utilisées dans la conversion 
du bois et les innovations 
adoptées par l'unité pour 
améliorer la qualité de la 
production et accroître son 
efficacité. Le ministre a 
salué le niveau technique 
et technologique atteint par 
l'unité, soulignant l'importance 
de ces industries pour 
soutenir l'économie nationale 
et renforcer les capacités 
d'exportation de l'Algérie. 
Dans une démarche visant à 
renforcer les exportations et à 
soutenir l'économie nationale, 
le ministre a donné le signal 
du lancement du processus 
d'exportation des produits en 
aggloméré fabriqués par l'unité 
vers la Tunisie. 
Enfin, le ministre a 
renouvelé l’engagement du 
gouvernement à soutenir et 
encourager les industries 
nationales et à œuvrer pour 
permettre aux producteurs-
exportateurs d’accéder aux 
différents marchés mondiaux. 
Le ministre a ajouté que 
cette mesure s'inscrit dans 
le cadre de la stratégie du 
ministère visant à renforcer 
les exportations nationales et à 
diversifier l'économie.

La wilaya d’Annaba a  
célébré, hier, à l’instar 
d’autres wilayas,  la 

journée nationale des scouts 
musulmans algériens (SMA), qui 
coïncide avec le 27 mai de chaque 
année, sous le slogan "Les scouts 
toujours au service de la patrie", 
une organisation qui poursuit 
sa noble mission de formation 
des générations montantes 
conformément aux principes 
et aux valeurs constantes de 
l'identité et de l'unité nationales. 
A ce titre, Un riche programme 
a été tracé à cette occasion, où 
le wali Abdelkader Djellaoui, 
accompagné des autorités 
locales, militaires et civiles a pu 
marquer l'évènement en déposant 

une gerbe de fleurs devant la 
stèle commémorative du chahid 

qui symbolise le sacrifice de nos 
martyrs. Dans une allocution 

prononcée, lors de l'ouverture 

d’un colloque historique à la 

Maison de la Culture "Mohamed 

Boudiaf", le wali Abdelkader 

Djellaoui s’est félicité du  rôle 
du scout  depuis sa création dans 
les différentes étapes  que notre 
pays a connu, car il a contribué 
à préserver la mémoire nationale, 
à inculquer de nobles valeurs à 
l'âme de nos fils et de nos filles, 
et contribuer à l'éducation des 
jeunes en accordant une grande 
importance à tout ce qui touche à 
notre glorieuse histoire.
Dans le même cadre, plusieurs 
activités ont également été 
organisées, avec des chants 
présentés par les scouts. De leur 
côté, les membres du mouvement 
des scouts présents ont exprimé 
leur appréciation pour cette 
bonne initiative, qui reflète 
l'étendue de l'intérêt des pouvoirs 
publics pour le mouvement scout 

et accroît leur détermination à 
aller de l'avant au service de 
notre cher pays. Instituée par le 
président de la République en 
2021, la journée nationale des 
SMA s'inscrit dans le cadre de 
la glorification du parcours de 
ce mouvement qui fait partie de 
la mémoire nationale. Depuis sa 
création, le mouvement des SMA 
œuvre à inculquer aux jeunes 
les valeurs de patriotisme et à 
renforcer le sens de l'abnégation 
et de la solidarité chez ses 
membres. En concrétisation de 
son objectif d'être un autre front 
de défense des intérêts suprêmes 
du pays, le mouvement des SMA 
tend à élargir sa base d'adhérents 
et à conforter ses activités aux 
constantes de la nation.

Sihem.Ferdjallah

Sihem Ferdjallah
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Dans le cadre du 
contrôle des 
conditions de 

transport et de distribution 
de produits alimentaire, 
la direction de commerce 
(DCP) a mené hier  des 
contrôles en collaboration  
avec la gendarmerie nationale 
au niveau de la RN44 à 

proximité de la gare routière 
Mohamed Mounib Sendid. 
Cette sortie sur le terrain 
visait à inspecter de près les 
opérations de transport de 
produits alimentaires ainsi 
que  les  camions-citernes 
colporteurs d’eau destinée à 
la consommation humaine à 
travers la commune.  Cette 
intervention fait suite aux 

préoccupations croissantes 
des autorités locales 
concernant la protection des 
consommateurs sur le plan 
sanitaire. En effet, prés de 
9000 litres d’eau  impropre à 
la consommation ont été saisi  
dont l’origine et la qualité ne 
répondaient pas aux normes 
standards requises pour la 
consommation humaine. Les 

brigades de la DCP ont pris des 
mesures judiciaires adéquates 
en collaboration avec la 
gendarmerie nationale afin de 
sanctionner les contrevenants.  
Ces inspections renforcent le 
cadre des efforts continus des 
autorités locales pour assurer 
l’accès à une eau de qualité 
au profit des citoyens des 
localités de la wilaya.

La sensibilisation est très importante 
soit sur terrain soit à via les 
réseaux sociaux dans le seul 

but d’aider les malades en souffrance. 
Ainsi le Centre Hospitalier Universitaire 
d’Annaba a donné à cet effet, un exemple 
en présentant  un court métrage  diffusé, 
hier,  intitulé “L’Héro du quotidien”. Il 
s’agit d’un flash de sensibilisation sur 
l’importance du don de plaquettes pour 
aider les patients et sauver des vies. Il vise 
également à sensibiliser la population 
et à encourager chacun à contribuer 
à cette action humanitaire vitale. Ce 
documentaire  a été réalisé par le Bureau 
d’Information et de Communication de la 
Direction Générale du Centre Hospitalier 
Universitaire d’Annaba en coopération 
avec l’Association « Amis des cancéreux 
».
Le don de plaquettes pour les personnes 
atteintes de cancer, qui subissent une 

chimiothérapie ayant pour effet une 
baisse des plaquettes de sang et des 
globules blancs et nécessitant une 
transfusion sanguine est très important. 
Le centre hospitalier  a appelé à la 
nécessité de sensibiliser les proches et 
l’entourage à faire don de leurs plaquettes 
au profit des patients qui en ont besoin 
pour éviter d’éventuelles complications. 
Contrairement aux donneurs d’autres 
dérivés sanguins, le donneur de plaquettes 
ne peut faire son don qu’une fois tous 
les deux mois, après avoir effectué des 
analyses sur les maladies contagieuses 
(sida, hépatite virale...).Une poche de 
plaquettes, collectée auprès d’une dizaine 
de donneurs, ne peut être utilisée que pour 
trois patients seulement.

Dans un souci de soutenir ses 
employés durant la célébration 
de l’Aïd El Adha, la commission 

des services sociaux a signé un accord  
au profit des employés  de la direction  
des affaires religieuses  et des wakfs de 
la wilaya  d’Annaba  pour l’achat de 

moutons avec un éleveur local. Cet accord 
vise à faciliter l’acquisition de moutons 
au profit des employés de cette institution. 
L’accord stipule que chaque employé 
peut bénéficier d’un montant maximal de 
60.000 DA pour l’achat de leurs moutons. 
Au cas où le coût de l’animal dépasserait 
ce montant, la différence devra être prise 
en charge directement par l’employé au 
moment de la sélection et de l’achat du 
mouton. Pour alléger la charge financière, 
la Commission a mis en place un 
échéancier de paiement échelonné. Ainsi, 
le montant de 6.000 DA accordé sera 
prélevé mensuellement sur le salaire de 
l’employé sur un échéancier de dix (10) 
mois, avec pour effet à compter du mois 
d’août 2024.

AnnABA / HABiTAT

Démarrage de la procédure
de dépôt des recours pour 

les logements publics locatifs
 à Sidi Amar

AnnABA / JoUrnée 

inTernATionAle De l’enFAnCe

La DJS envisage un riche 
programme au profit des enfants 

durant tout le mois de juin 

AnnABA / ConTrÔle QUAliTé

Saisie de 9000 litres d’eau impropre à la consommation

Le Centre Hospitalier Universitaire 
d’Annaba sensibilise les citoyens   
pour faire un  don de plaquettes

AnnABA / DireCTion
DeS AFFAireS religieUSeS eT DeS WAKFS

Les services sociaux facilitent 
l’achat des moutons au profit 

des employés

Faisant suite à la publication de 
la liste provisoire des futurs 
bénéficiaires de logements du quota 

des 350 logements publics locatifs à Sidi 
Amar, la procédure de dépôt des recours 
a été lancée, hier lundi, une étape qui se 
déroulera au niveau de la salle omnisports 
‘’Djilali Bouacha’’, où une organisation 
rigoureuse a été mise en place pour 
assurer le bon déroulement de l’opération.
Dès les premières heures de la journée, 
les candidats ont afflué vers la salle 
omnisports pour déposer leurs recours. 
L’administration locale, consciente de 
l’importance et de la sensibilité de cette 
phase, a mis en place un dispositif efficace 
pour gérer l’afflux de postulants et garantir 
un traitement équitable de chaque dossier. 
Des agents municipaux et des bénévoles 
ont été mobilisés pour orienter les 
citoyens et recueillir leurs dossiers dans 
des conditions optimales. La transparence 

et l’équité sont au cœur de cette opération. 
La publication de la liste provisoire des 
bénéficiaires est une étape cruciale, mais 
elle n’est que le début d’un processus 
visant à garantir que chaque demande 
soit traitée avec équité. Les citoyens qui 
estiment avoir été injustement écartés des 
listes des attributaires ou dont les dossiers 
n’ont pas été correctement pris en compte 
ont ainsi l’opportunité de faire valoir leurs 
droits .

A l’occasion de la célébration 
de la journée internationale de 
l’enfance, le 1er juin, la direction 

de la jeunesse et sport de la wilaya 
d’Annaba a élaboré, en collaboration 
avec l’association de la wilaya, un riche 
programme qui s’étalera du 1er juin 
jusqu’au 1er juillet au niveau de plusieurs 
communes, notamment, Sidi Amar, El 
Bouni, Chetaibi, Oued El Aneb, nouvelle 
ville Benmostefa Benaouda ainsi que Ain 
Berda , El Eulma  et Chorfa. Le programme  
proposé par la DJS et qui se déroulera tout 
le mois de Juin, sera lancé dès le 1er juin 
2024 ; animé par des représentations de 
prestidigitation, jeux divers, spectacles 
de clowns et de mascottes, des concerts 
de chants dédiés aux enfants, art de la 
marionnette, avec la projection d’un 
spectacle. Suivront d’autres animations 
artistiques et culturelles assurées les 
organisateurs. Le 1er juin, correspond à 
la journée internationale de l’enfance, une 

journée spéciale qui sera célébrée de par 
le monde. A l’instar de nombreux pays, 
l’Algérie considère cette journée comme 
un événement majeur de l’année. Pour 
protéger l’enfant, l’humanité s’est dotée 
d’une convention que l’Algérie, au même 
titre que la plupart des  pays, a ratifiée. La 
célébration de cette journée a notamment 
pour objectif de sensibiliser l’opinion 
publique sur la protection de l’enfance et 
du respect de leurs droits.

Imen.B

Imen.B

Sihem Ferdjallah
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 ANNABA / CADRE DE VIE

Les habitants d’Oued Edheb se plaignent des fuites 
d’eaux usées

Depuis environ neuf 
mois, les habitants 
d’Oued Edheb  de, 

vivent un véritable calvaire 
du à la dégradation de  leur 
environnement et conditions 
sanitaire. Une situation 
alarmante pour les résidents, 
marquée par des fuites continues 
d’eaux usées qui stagnent dans la 
cité, créant un foyer fertile pour 
les maladies et une prolifération 
inquiétante d’insectes et de 
rongeurs.
Selon les dires des habitants, 
les eaux usées, qui s’écoulent 

sans interruption depuis des 
mois, ont transformé les rues 
et les ruelles en marécages 
insalubres. Les habitants, 
impuissants face à cette marée 
de pollution, constatent une 
dégradation rapide de leur cadre 
de vie. L’infiltration des eaux 
usées dans les habitations pose 
non seulement de leurs biens 
mobiliers mais aussi un risque 
majeur pour la santé publique. 
En plus de la crise des eaux usées, 
les chaussées  d’Oued Edheb se 
sont détériorées de jour en jour. 
Les routes, déjà en mauvais état, 
sont devenues impraticables 

sous l’effet des eaux stagnantes. 
Les nids-de-poule et les fissures 
sont fréquentes, rendant difficile 
et dangereuse la circulation 
automobile. Cette dégradation 
entrave le quotidien des 
habitants, qui peinent à se 
déplacer pour le travail, l’école, 
ou pour faire leurs emplettes. La 
stagnation des eaux usées a créé 
un environnement idéal pour la 
prolifération des moustiques, 
des mouches, et des rongeurs. 
Face à cette situation désespérée, 
les habitants exigent  une 
solution à  leur doléances  dans 
les meilleurs délais. 

S.Y

ANNABA / ASSAINISSEMENT

La commune de Tréat passe au nettoyage

Initiée par l’APC, une vaste 
campagne de nettoiement 
de la  commune de Tréat  a 

été lancée, ces derniers jours.  
L’opération a concerné le 
nettoyage de plusieurs cités 
et ruelles de la commune  qui 
connaît ces derniers temps, une 

dégradation avancée du cadre 
de vie avec, en particulier, la 
prolifération et l’accumulation 
de déchets ménagers et 
d’ordures diverses avec toutes 

les conséquences néfastes 
qui peuvent en découler sur 
la santé du citoyen et sur 
l’environnement.   D’importants 
moyens matériels et équipes de 

nettoiement pour l’éradication 
des décharges ainsi que pour la 
collecte des déchets et ordures 
ménagères ont été mobilisés à 
cet effet. 

Sihem Ferdjallah 

ANNABA / PROTECTION CIVILE

Un hectare de touffes d’herbes sèches 
ravagées par le feu à El Chorfa

Prés d’un d’hectares de 
touffes d’herbes sèches 
et des dizaines de botes 

de foins de fourrage sont partis 

en fumée lors d’un incendie 

ravageur qui s’est déclaré avant-
hier  passé, au niveau la localité 
d’El Aouafa dans la commune 
d’El Chorfa. Fort Heureusement 
l’intervention rapide  des services 
de la protection civil, a permis de 
maitriser l’incendie et d’éviter 

sa propagation vers  d’autres 
lieux. L’incendie n’a occasionné 
que des dégâts matériels, 
puisque des moyens matériels 
et humains ont été aussitôt 
mobilisés pour venir a bout de 
ce sinistre, sauf que l’incendie 

a généré d’importants panaches 
de fumée, gênant la visibilité 
de l’environnement. Selon les 
éléments de la protection civile, 
le feu s’est déclaré à la suite d’un 
court-circuit. Une enquête a été 
ouverte par les éléments de la 

sécurité afin de déterminer les 
raisons exactes de cet incendie. 
A noter que les campagnes de 
sensibilisation de lutte contre 
les feux de forets et agricoles 
se poursuivent au niveau de la 
wilaya.

Imen.B

ANNABA / PROTECTION CIVILE

Les pompiers sauvent une vache tombée dans un puits

Grâce à la promptitude et 
au professionnalisme de 
la protection civile, plus 

précisément de l’unité du secteur 
El Eulma, les pompiers ont réussi 
à extraire une vache tombée dans 
un puits, situé à proximité du 
lieu-dit Bir El Nasara, dans la 
commune d’El Eulma, daïra de 

Aïn El Berda, à la suite d’une 
alerte pour secourir une vache  
tombée dans un puits assez 
profond. Dès la réception de 
l’appel, une équipe spécialisée de 
la protection civile a été dépêchée 
sur les lieux pour entreprendre 
l’opération de sauvetage. Arrivés 
sur place, les secouristes ont 
rapidement évalué la situation. 
Le puits, situé dans une zone 

agricole, représentait un danger 
non seulement pour l’animal 
mais également pour les équipes 
d’intervention en raison de sa 
profondeur et de ses parois 
instables. Grâce à leur expertise 
et à l’utilisation d’équipements 
adaptés, les secouristes ont mis 
en place une stratégie sécurisée 
pour extraire la vache sans 
provoquer d’effondrement ni 

causer de blessures à l’animal.
L’opération a duré plusieurs 
heures, a nécessité d’abord la 
sécurisation du périmètre autour 
du puits avant de descendre 
avec précaution pour attacher 
la vache à l’aide d’un attelage 
spécialement conçu pour ce type 
de sauvetage. Une fois la bête 
solidement attachée, elle a pu 
être remontée à la surface.

S.Y

ANNABA / EMIGRATION CLANDESTINE

Dix-huit (18) harraga dont une femme interceptés au 
large du littoral 

Les vigiles de la mer n’ont 
pas failli à leur mission 
habituelle, qui consiste 

à lutter contre le phénomène 

de l’immigration clandestine. 

En effet, dix-huit (18) harragas 

ont été interceptés à bord d’une 

embarcation artisanale…ils 
tentaient de rejoindre l’autre 
rive de la méditerranée, 
apprend-on de source maritime. 
Ce corps paramilitaire qui 
mène une lutte implacable 
contre ces traversées de la mort, 
est parvenu une fois de plus à 
déjouer cette énième tentative 

désespérée d’atteindre l’île de 
la Sardaigne, au sud de l’Italie. 
Ces candidats à la mort ont 
voulu profiter de la mer calme 
pour rejoindre l’autre côté 
de la méditerranée, mais leur 
tentative a été mise en échec par 
les garde-côtes. Les prétendants 
de la « traversée de la mort» 

issus de la wilaya d’Annaba, 
El Tarf, Biskra  et Mila, âgés 
entre 17 et 41ans parmi eux une 
femme étaient entassés à bord 
d’une embarcation de fortune. 
C’est lors d’une  opération 
de contrôle de routine dans 
les eaux territoriales, que 
les gardes-côtes, ont repéré 

l’embarcation dans une des 
plages de la wilaya. Reconduits 
sur la terre ferme, les passagers 
clandestins ont été soumis 
aux formules d’usage et à un 
contrôle médical avant d’être 
présentés, dimanche passé, par 
devant le magistrat instructeur 
prés le tribunal d’Annaba. 

Imen.B



La Seine et les fleuves européens contaminés par un 
« polluant éternel » passé sous les radars

En Papouasie-Nouvelle-Guinée, « la situation est dramatique 
» après un glissement de terrain d’une ampleur inédite

Les analyses menées 
par le Réseau 
européen d’action 

contre les pesticides dans dix 
pays de l’Union montrent 
une présence généralisée de 
l’acide trifluoroacétique, qui 
appartient à la famille des 
PFAS, à des niveaux élevés, 
selon le monde fr.
Près de 1,5 milliard d’euros 
d’investissements, quatre 
ouvrages d’assainissement 
créés, dont un bassin de 
rétention des eaux usées 
et pluviales d’une capacité 
équivalente à 20 piscines 
olympiques… L’Etat et 
les collectivités n’ont pas 
ménagé leurs efforts pour 
rendre la Seine baignable 
pour les Jeux olympiques 

puis pour le public à partir 
de 2025. La « baignabilité 
» de la Seine renseigne 
seulement sur sa qualité 
bactériologique à travers la 
surveillance de deux familles 

de bactéries (Escherichia 
coli et entérocoques). Une 
autre pollution, d’origine 
chimique, passe sous les 
radars. Un rapport publié 
lundi 27 mai révèle une « 

contamination généralisée » 
des cours d’eau en Europe 
par l’acide trifluoroacétique 
(TFA), un « polluant éternel 
» aussi peu connu que 
réglementé, issu notamment 
de la dégradation des 
pesticides appartenant à la 
grande famille des substances 
per- et polyfluoroalkylées 
(PFAS).
Les associations du Réseau 
européen d’action contre 
les pesticides (PAN Europe) 
ont prélevé des échantillons 
d’eau dans vingt-trois 
fleuves et six nappes 
phréatiques de dix pays de 
l’Union européenne (France, 
Allemagne, Espagne, 
Belgique, Autriche, Pays-
Bas…). Les analyses ont été 

confiées au réputé Centre 
technologique de l’eau de 
Kalsruhe (Allemagne). 
Les résultats montrent la 
présence de PFAS dans 
tous les échantillons et à 
plus de 98 % de TFA. Cette 
substance ne fait aujourd’hui 
l’objet d’aucune norme 
spécifique mais dans près 
de 80 % des échantillons, 
les concentrations de TFA 
dépassent la valeur limite 
de 500 nanogrammes par 
litre – fixée pour la somme 
totale des PFAS présents – 
de la directive européenne 
sur l’eau potable qui doit 
s’appliquer à partir de 2026. 
Les niveaux de TFA détectés 
oscillent entre 370 ng/l dans 
la Salzach, à Salzbourg, 

Plus de 2 000 personnes 
pourraient avoir été 
enterrées vivantes, 

annoncent les autorités. Les 
opérations de secours sont 
compliquées par l’isolement de 
la zone montagneuse touchée, et 
la coupure de la route principale, 
selon le monde fr.
Pour l’instant, seuls « cinq corps 
et une jambe » ont été retrouvés 
sous le gigantesque glissement 
de terrain qui a englouti un 
village du nord-ouest de la 
Papouasie-Nouvelle-Guinée, le 
matin du vendredi 24 mai. Mais 
le gouvernement de cet Etat 
insulaire de l’Océanie a annoncé, 
lundi 27 mai, que plus de 2 000 

personnes pourraient avoir été 
enterrées vivantes. La veille, 
l’Organisation internationale 
pour les migrations (OIM), une 
branche de l’ONU, avait avancé 
un bilan probable à 670 victimes. 
Surpris dans leur sommeil à 3 
heures du matin, la plupart des 
habitants du village de Yambali, 
dans la province d’Enga, n’ont 
pas eu le temps de fuir.
Samedi, les autorités locales 
faisaient état de seulement sept 
blessés, dont un enfant, pris en 
charge par les services de secours. 
Environ 150 maisons et deux 
dispensaires ont été ensevelis. Six 
autres villages ont été touchés. 
Les fortes pluies des dernières 

semaines sont la cause probable de 
la catastrophe. Le gouvernement 
a fait appel à l’aide internationale. 
L’ancien colon australien, l’un 
des voisins les plus proches de 
la Papouasie-Nouvelle-Guinée, a 
annoncé préparer l’envoi d’aide 
humanitaire.
Dimanche, les secours cherchaient 
à évacuer 1 250 survivants vers des 
zones plus sûres, car des pans de 
collines continuent de s’effondrer. 
Les glissements de terrain ont en 
effet tendance à se propager : 
une fois une zone déstabilisée, 
les terrains voisins peuvent, eux 
aussi, être entraînés. « Nous avons 
averti les populations locales, 
qui recherchent leurs proches, 

d’être très prudentes », témoigne, 
depuis la capitale Port Moresby, 
Maki Igarashi, la responsable de 
la Fédération internationale des 
sociétés de la Croix-Rouge et du 
Croissant-Rouge, en Papouasie-
Nouvelle-Guinée.
« Situation est dramatique »
« Les Papouasiens sont habitués 
aux éruptions volcaniques, 
mais, à ma connaissance, c’est 
la première fois que le pays est 
confronté à un glissement de 
terrain d’une telle ampleur et avec 
autant de victimes. La situation est 
dramatique », juge l’humanitaire. 
L’organisation compte 150 
volontaires basés dans la région 
des Hautes-Terres, « prêts à 

intervenir, dès que possible, pour 
notamment apporter des biens de 
premières nécessités comme des 
couvertures, des kits d’hygiène 
ou encore des jerricans à eau », 
précise Maki Igarashi contactée 
lundi matin.
Sur place, les sauveteurs ont 
désormais peu d’espoirs de 
retrouver des survivants, ensevelis 
sous 6 à 8 mètres de boue. « Les 
gens sont en train d’accepter 
cette catastrophe, l’heure est au 
deuil et à l’affliction », a déclaré 
dimanche Serhan Aktoprak, chef 
de la mission de l’OIM dans ce 
pays insulaire du Pacifique Sud, 
cité par l’agence Associated 
Press.

Dans un entretien au « 
Parisien », le chef de 
l’Etat a annoncé qu’il 

pourrait soumettre la question 
du dégel du corps électoral 
dans l’archipel à un vote 
des Français, déclenchant la 
stupeur et les interrogations des 
responsables politiques locaux, 
selon le monde fr.
Lorsque le président de la 
République a glissé, jeudi 23 
mai, lors de sa visite éclair 
en Nouvelle-Calédonie, au 
cours d’un échange à huis clos 
avec des personnalités néo-
calédoniennes, qu’il pourrait 
« aller au référendum » sur 
le dégel du corps électoral, « 
puisqu’il y a un vote conforme 

des deux assemblées », des élus 
incrédules n’ont pu s’empêcher 
de s’esclaffer dans la résidence 
du haut-commissaire de la 
République. Ils ont cru à l’une 
de ces provocations dont ce chef 
de l’Etat à l’imagination fertile 
est coutumier. Alors quand ils 
ont lu cette même proposition 
sur le site du Parisien samedi 
25 mai, les mêmes sont tombés 
de leur chaise. Pour sortir de 
la crise, Emmanuel Macron 
menaçait bel et bien de mettre 
l’avenir des Calédoniens entre 
les mains des Français.
Philippe Gomès, président 
de Calédonie ensemble 
(fraction modérée des anti-
indépendantistes), confesse dans 

un communiqué ce dimanche 
un « moment de stupeur » à la 
lecture de l’article du Parisien. « 
Coincé par un pays en situation 
insurrectionnelle que nous lui 
avions annoncée de longue date, 
coincé par un Parlement qui, de 
LFI [La France insoumise] au 
RN[Rassemblement national] 
en passant par le président LR 
[Les Républicains] du Sénat 
et la présidente Renaissance 
de l’Assemblée nationale, 
a dit qu’il ne voterait pas 
cette réforme, le président 
envisagerait une ultime 
échappatoire… un référendum 
national. Cette perspective est 
un non-sens », assène l’ancien 
député de Nouvelle-Calédonie.

Un non-sens historique, car on 
demanderait aux Français de 
trancher la question du corps 
électoral calédonien en dehors 
de tout consensus local, et à 
rebours de l’esprit des accords 

de Matignon (1988) et de 
Nouméa (1998) : le peuple 
calédonien déciderait s’il accède 
ou pas à l’indépendance, mais 
le peuple français déciderait du 
corps électoral calédonien.
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Les Palestiniens accusent Israël d’avoir bombardé 
un centre de déplacés

Russie:

un mort, trois blessés dans une attaque de drone contre 
une station-service

Taïwan détecte 21 avions militaires chinois autour de l’île

RAFAH: Des 
responsables 
palestiniens ont accusé 

lundi Israël d’avoir bombardé 
un centre pour personnes 
déplacées près de Rafah, dans 
le sud de la bande de Gaza, 
tuant au moins 35 personnes, 
l’armée israélienne disant 
pour sa part avoir frappé un 
complexe du Hamas dans 
lequel opéraient “d’importants 
terroristes”.
“Cet atroce massacre 
perpétré par les forces 
d’occupation israéliennes est 
un défi à toutes les résolutions 
internationales”, a écrit la 
présidence palestinienne dans 
un communiqué.
Elle a accusé Israël d’avoir 
“délibérément visé” le camp 
de personnes déplacées de 
Barkasat, géré par l’agence 

de l’ONU pour les réfugiés 
palestiniens (UNRWA) au 
nord-ouest de Rafah.
Selon les autorités du Hamas, 
au moins 35 personnes ont 
été tuées et des dizaines 
d’autres blessées dans ce 
bombardement dimanche soir, 
selon Arabenews.

“Nous appelons les 
masses de notre peuple en 
Cisjordanie, à Jérusalem, 
dans les territoires occupés 
et à l’étranger à se lever et à 
marcher avec colère”, a écrit 
le mouvement islamiste dans 
un communiqué, dénonçant 
un “horrible massacre”.

Le Croissant-Rouge 
palestinien a déclaré que ses 
ambulances avaient transporté 
“un grand nombre” de 
personnes tuées ou blessées 
lors de l’attaque.
« Importants terroristes »
L’armée israélienne a 
affirmé pour sa part qu’un 
de ses avions avait “frappé 
un complexe du Hamas à 
Rafah dans lequel opéraient 
d’importants terroristes”, 
dont deux responsables du 
mouvement en Cisjordanie, 
Yacine Rabia et Khaled Nagar.
“La frappe a été menée contre 
des cibles légitimes au regard 
du droit international, grâce 
à l’utilisation de munitions 
précises et sur la base de 
renseignements précis”, 
a-t-elle assuré dans un 
communiqué.

Elle a en outre indiqué “avoir 
connaissance d’informations 
selon lesquelles plusieurs 
civils dans la zone ont été 
blessés”.
L’armée israélienne multiplie 
depuis le 7 mai les opérations 
pour détruire les derniers 
bataillons du Hamas à Rafah. 
Les combats se sont poursuivis 
durant le weekend, malgré 
une décision vendredi de la 
Cour internationale de justice 
(CIJ) ordonnant à Israël de 
suspendre ses opérations dans 
ce secteur essentiel à l’entrée 
de l’aide humanitaire.
Des frappes dans d’autres 
zones de Rafah ont également 
été signalées dimanche en 
fin de journée. L’Hôpital 
Koweïtien a dit avoir reçu les 
corps de trois personnes, dont 
celui d’une femme enceinte.

Une personne a été 
tuée et trois autres 
ont été blessées lundi 

dans une attaque ukrainienne 
de drone contre une station-
service dans la région russe 
d’Oriol, à environ 160 km de 
la frontière avec l’Ukraine, a 
indiqué le gouverneur local , 
selon Arabenews.
“Un drone est tombé ce matin 
sur le territoire d’une station-
service dans la ville de Livny” 
en endommageant la façade 

d’un bâtiment administratif, 
a écrit Andreï Klytchkov, 
le gouverneur de la région 
d’Oriol, sur Telegram.
Après l’arrivée des services 
de secours sur les lieux, une 
nouvelle attaque de drone 
est survenue, selon la même 
source.
“Selon de premières 
informations, le conducteur 
d’un véhicule de pompiers 
a malheureusement été tué”, 
a souligné M. Klytchkov, 

en précisant que trois autres 
employés des services de 
secours ont été blessés.
Pour sa part, le ministère russe 
de la Défense a indiqué lundi 
matin avoir neutralisé dans la 
nuit une douzaine de drones 
ukrainiens, dont six au-dessus 
de la région d’Oriol.
L’Ukraine, confrontée à 
l’offensive russe depuis deux 
ans, réplique régulièrement en 
attaquant des régions russes et 
en visant notamment des sites 

énergétiques.

Kiev avait promis de porter 

les combats sur le sol russe 

en représailles aux nombreux 

bombardements sur son 

territoire.

Taïwan a indiqué 
lundi avoir détecté 
21 avions militaires 

chinois et 15 navires de la 
marine ou des garde-côtes 
autour de l’île au cours 
des dernières 24 heures, 
quelques jours après des 
manœuvres militaires 
chinoises de grande 
envergure dans la zone. 
Selon Arabenews.
Dix des avions chinois 
ont franchi la zone 
d’identification de la 
défense aérienne (ADIZ) 
au cours des dernières 24 
heures, a précisé le ministère 
taïwanais de la Défense 
dans un communiqué lundi, 

précisant qu’il avait réagi 
de manière appropriée.
La Chine considère l’île 
de Taïwan comme faisant 
partie de son territoire et 
affirme qu’elle ne renoncera 
jamais à l’usage de la force 
pour la placer sous son 
contrôle.
Jeudi dernier, des navires 
de guerre et des avions de 
chasse chinois ont encerclé 
Taïwan lors d’exercices de 
grande ampleur qui, selon 
Pékin, constituaient un test 
de sa capacité à s’emparer 
de l’île.
Au cours de ces exercices 
de deux jours, la Chine 
a juré que les “forces 

séparatistes en faveur de 
l’indépendance de Taïwan 
finiront dans le sang, la tête 
brisée”.
Ces dernières années, 
Pékin a renforcé la pression 
militaire sur Taïwan, en 
maintenant une présence 
quasi-quotidienne d’avions 
de guerre, de drones et de 
navires autour de l’île.
Ces actions qualifiées par 
les experts de “zone grise”, 
sont des tactiques hostiles 
qui ne vont pas jusqu’à une 
déclaration de guerre.
Le nouveau président 
taïwanais Lai Ching-te a 
déclaré dimanche qu’il était 
toujours prêt à travailler 

avec la Chine, malgré les 
exercices militaires.
Pékin a estimé que le 
discours d’investiture du 

responsable poussait ses 
“compatriotes de Taïwan 
dans une situation périlleuse 
de guerre et de danger”.
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en :
Petkovic attendu ce mercredi à Alger

rassemblement de Juin :
Un nouveau “local” dans la liste de Petkovic

en :
Belaili, le casse-tête à gauche de Petkovic

Les joueurs de la sélection 
A, dirigée par Vladimir 
Petkovic, rentreront en 

stage le 3 juin prochain à Alger, 
pour préparer les matchs face à la 
Guinée et l’Ouganda, prévus les 
6 et 10 de ce même mois de juin 
2024, comptant pour la 3e et 4e 
journée (Gr. G) des qualifications 
de la Coupe du monde 2026.
Les joueurs de la sélection A, 
dirigée par Vladimir Petkovic, 
rentreront en stage le 3 juin 
prochain à Alger, pour préparer 
les matchs face à la Guinée et 
l’Ouganda, prévus les 6 et 10 
de ce même mois de juin 2024, 
comptant pour la 3e et 4e journée 
(Gr. G) des qualifications de la 
Coupe du monde 2026.
La liste des joueurs pour ces 

deux rencontres est attendue 
avec impatience par les férus 
du football, et en particulier 
les amoureux de la sélection 
algérienne. Elle devrait être 
publiée, ce mercredi ou au plus 
tard, vendredi. Aux dernières 
nouvelles, et pour bien préparer 
ces deux rencontres très 
importantes pour la suite du 
parcours des Verts dans ces 
qualifications du Mondial 2026, le 
sélectionneur national, Petkovic, 
est attendu à Alger ce mercredi 
et il animera une conférence de 
presse probablement dimanche 
prochain, soit la veille du début 
du stage (lundi 3 juin).
Le groupe au complet le 3 juin
Avant d’entamer ce stage, le 
sélectionneur national devrait 

se réunir avec le président de la 
Fédération algérienne de football 
(FAF), Walid Sadi, pour discuter 
sur tout ce qui a trait à ces deux 
rencontres et en particulier, le 
déplacement prévu à Kampala : 
le premier pour Petkovic.
Et compte tenu du fait que la 
majorité des joueurs ont terminé 
leurs compétitions, respectives, 
avec leurs clubs, le coach national 
voudrait saisir l’occasion pour 
bien les avoir avant le début de 
ce stage prévu le 3 juin pour 
qu’ils puissent mieux récupérer 
et être déjà dans l’ambiance du 
groupe. Ainsi quelques joueurs 
débuteront les entrainements 
avant les autres. L’essentiel, le 
groupe sera au complet au plus 
tard le 3 juin.

A la recherche d’un renfort 
en défense centrale, 
Vladimir Petkovic a 

coché le nom du défenseur 
du CR Belouizdad, Chouaib 
Keddad (29 ans). Ce dernier sera 
l’une des nouveautés du stage du 
mois de juin.
A la recherche d’un renfort 
en défense centrale, Vladimir 
Petkovic a coché le nom du 
défenseur du CR Belouizdad, 
Chouaib Keddad (29 ans). Ce 
dernier sera l’une des nouveautés 
du stage du mois de juin.
Sa tournée récente des clubs 
a permis à Vladimir Petkovic 
de voir de visu le vivier du 
football national et s’enquérir 

sur les différentes pistes qu’il 
explore dans sa quête de rajeunir 
l’effectif des Verts avec comme 
priorité l’axe central. Un seul 
joueur a retenu son attention: 
Chouaib Keddad.
Le défenseur et vice-capitaine du 
CR Belouizdad est retenu pour le 
regroupement du mois de juin (6-
11 juin) en prévision des matches 
face à la Guinée et l’Ouganda, 
dans le cadre des éliminatoires 
de la Coupe du Monde 2026.

Belaili non retenu 
L’ancien défenseur des A’ fera 
ainsi partie des pistes locales 
que compte explorer le Bosnien  
après Madani (CSC) et Belaid 
(USMA). Et le solide axial droit 

(1m85) sera l’une des seule 
nouveautés “locales” de cette 
liste du mois de juin, sachant qu’à 
la surprise générale, Petkovic 
a décidé de ne pas retenir pour 
le deuxieme stage de suite un 
certain Youcef Belaili. En dépit 
de ses états en club, l’Oranais 
n’a pas trouvé grâce aux yeux 
du successeur de Belmadi sans 
doute en raison de rapports 
défavorables en interne.
Si tout se passe bien, la liste 
des 25 joueurs concernés par le 
stage qui débutera officiellement 
le 3 juin prochain sera publié 
au plus tard vendredi. Vladimir 
Petkovic viendra la commenter 
le dimanche face à la presse.

Alors que les absences prévues de 
Riyad Mahrez et d’Islam Slimani 
pour le rassemblement du mois 

de juin semblent se confirmer, la question 
de la convocation de Youcef Belaili 
demeure toujours en suspens, laissant le 
sélectionneur Petkovic face à un véritable 
casse-tête pour composer son flanc gauche.
Malgré la brillante saison qu’il a réalisée 
avec le Mouloudia d’Alger, se hissant au 
rang de meilleur joueur du championnat 
algérien dont il a été couronné vendredi 
dernier, Youcef Belaili (23 matchs, 14 
buts, 14 assists) n’est pas assuré de figurer 
dans la liste finale de Petkovic. En effet, 
la concurrence reste féroce à son poste 
en équipe nationale, notamment avec le 
retour convaincant de Yacine Brahimi 
(23 matchs, 24 buts, 11 assists) en mars 
dernier, ainsi que la performance solide 
de Said Benrahma (15 matchs, 3 buts, 4 
assists) depuis son arrivée à l’Olympique 
Lyonnais. De plus, un réaménagement 
tactique envisagé, avec des attaquants 
polyvalents comme Mohamed Amoura 
(45 matchs, 22 buts, 7 assists) ou encore 

Amine Gouiri (41 matchs, 11 buts, 3 
assists), pouvant occuper le flanc gauche, 
pourrait également compliquer le retour 
de Belaili.

Belaili à Oran a séché le match face 
à la JSK

En plus de cette forte concurrence, Belaili 
continue de faire des siennes du côté du 
Mouloudia, se manifestant par un manque 
de discipline sur le plan sportif. Selon nos 
informations, l’enfant terrible du MCA, 
ni blessé ni suspendu, aurait pris de lui-
même des vacances à Oran après le sacre 
du Doyen, ayant passé toute la semaine 
dans sa ville natale sans entraînements, ce 
qui explique son absence du match contre 
la JS Kabylie de ce dimanche (1-1).
En résumé, la participation de Youcef 
Belaili au stage de juin à Sidi Moussa 
demeure incertaine. Bien que le joueur de 
32 ans ait brillé sur le terrain cette saison, 
Petkovic pourrait lui reprocher son attitude 
en dehors de celui-ci. Quoi qu’il en soit, le 
sélectionneur des Verts est confronté à un 
choix délicat, sachant que la concurrence 
est vraiment solide sur le flanc gauche.
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Le Bayer Leverkusen va faire un premier gros cadeau 
mercato à Xabi Alonso

Chelsea a choisi le successeur de Mauricio Pochettino

Xavi Simons va repartir en prêt cet été

À la recherche d’un 
nouvel entraîneur après 
le départ de Mauricio 

Pochettino, Chelsea semble 
avoir fait son choix. Si plusieurs 
noms ont récemment été 
évoqués, celui d’Enzo Maresca 
est désormais tout en haut de la 
liste…
La valse des entraîneurs se 
poursuit. Alors que de nombreux 
coachs se retrouvent sur le 
marché, les différentes écuries 
européennes avancent leurs 
pions. Dans cette optique, 
Chelsea s’active pour trouver 
son nouvel homme fort après le 
départ de Mauricio Pochettino. 
«Le Chelsea FC peut confirmer 
que le Club et Mauricio 
Pochettino ont convenu d’un 
commun accord de se séparer. Au 
nom de tout le monde à Chelsea, 
nous aimerions exprimer notre 
gratitude à Mauricio pour son 
service cette saison. Il sera le 

bienvenu à Stamford Bridge 
à tout moment et nous lui 
souhaitons le meilleur dans sa 
future carrière d’entraîneur», 

avait notamment déclaré Chelsea 
au sein d’un communiqué.
Depuis, Roberto De Zerbi, ancien 
tacticien de Brighton, Thomas 

Frank, aujourd’hui sur le banc 
de Brentford, ou encore Kieran 
McKenna, encore inconnu il y a 
quelques mois mais renversant 
cette saison avec une improbable 
montée en Premier League à la 
tête d’Ipswich, ont été cités pour 
arriver sur le banc des Blues, 
sixièmes de Premier League 
lors du dernier exercice. Oui, 
mais voilà, selon les dernières 
informations du Times, c’est un 
autre profil qui devrait débarquer 
du côté de Stamford Bridge.
Maresca en passe de rejoindre 

Londres…
Champion de deuxième division 
anglaise avec Leicester City, 
Enzo Maresca est en train 
de devenir la cible numéro 
1 de Chelsea après que les 
propriétaires du club aient 
demandé l’autorisation officielle 
de parler à l’Italien. Plus encore, 
le média britannique précise 
que les négociations seraient 

désormais à un stade avancé. 
Sous contrat avec les Foxes 
jusqu’en juin 2026, le natif 
de Pontecagnano Faiano est 
dorénavant le candidat préféré 
devant Roberto De Zerbi ou 
encore Thomas Frank.
En effet, lors des discussions 
avec les hautes sphères 
londoniennes, l’ancien manager 
de Parme aurait impressionné. 
Désormais, et pour boucler 
l’opération, Chelsea devra 
passer à la caisse et s’acquitter 
d’environ 10 millions de livres 
sterling de compensation (soit un 
peu moins de 12M €) pour libérer 
le technicien de 44 ans de son 
contrat actuel. Ancien assistant 
de Pep Guardiola, Maresca s’est 
progressivement forgé une belle 
réputation avec un style de jeu 
basé sur la possession. De quoi 
convaincre les Blues…

Appelé à devenir le futur 
visage du PSG après 
son passage réussi 

à Leipzig, Xavi Simons ne 
devrait finalement pas regagner 
la capitale l’an prochain. Le 
Néerlandais va repartir en prêt.
Avec le départ acté de Kylian 
Mbappé au Real Madrid depuis 
plusieurs semaines, on pouvait 
imaginer Xavi Simons incarner 
le futur visage de ce PSG 
2024/2025. Mais à l’évidence, 
il n’en sera rien. Arrivé en 
2019 au club en provenance du 
FC Barcelone, le Néerlandais 
n’y a jusqu’ici disputé que 11 
petites rencontres, un total qui 
ne devrait pas s’accroître d’ici 
la saison prochaine. Si le club 
francilien, lui, a manifesté sa 
volonté de rapatrier son joueur, 
notamment par la voix de 
Luis Enrique, l’international 
néerlandais ne l’entend pas de 
cette oreille.

Ces dernières semaines, le 
technicien espagnol s’était 
montré très élogieux envers 
Simons : «c’est un autre joueur 
qui appartient au club. Il est 
prêté et il est excellent. Il a les 
qualités parfaites pour ce que 
nous voulons. Il pourrait bien 
évidemment être une option 
très intéressante pour nous mais 
ça dépend des clubs», avait-il 
déclaré sur sa chaîne Twitch. 
Il faut le dire, difficile de 
rester insensible à la saison du 
milieu offensif prêté à Leipzig 
(32 matches, 8 buts, 13 passes 
décisives), et qui s’est érigé au 
rang des meilleurs joueurs de 
Bundesliga cette année.

Xavi Simons ne veut pas 
revenir

Ces dernières semaines dans les 
médias, Leipzig avait de son côte 
manifesté son désir de prolonger 
le prêt de Simons, sous la voix 
de son directeur sportif Rouven 

Schröder. À date, rien n’indique 
que le Néerlandais évoluera à 
Leipzig la saison prochaine, 
mais ce qui est quasiment acté, 
c’est qu’il sera bien de nouveau 
prêté. Selon nos informations, 
Simons a en effet pris sa décision 
depuis plusieurs semaines : celle 
de ne pas revenir au PSG cet été.
S’il est lié jusqu’en 2027 au club 
francilien, le joueur formé à la 
Masia va bien repartir en prêt. 
D’ailleurs, s’il n’y avait pas 
cette clause dans son contrat, 
stipulant qu’un transfert, cet été, 
permettrait au PSV de récupérer 
une indemnité sur l’opération, 
Paris l’aurait déjà vendu. Tout 
simplement car le club a tenu 
un double discours envers 
Simons, dans le sens où certains 
dirigeants (pas Luis Enrique) 
n’étaient pas totalement 
convaincus par le joueur. Ca va 
donc bouger cet été.

D’après les médias 
allemands et 
espagnols, le 

champion d’Allemagne a déjà 
conclu un gros dossier en vue 
du mercato estival.
Quelle saison ! Certes, cette 
finale d’Europa League perdue 
face à l’Atalanta est venue 
gâcher cette fin d’exercice 
historique pour Leverkusen, 
mais cela n’enlève rien à la 
saison historique réalisée par 
les hommes de Xabi Alonso sur 
la scène nationale. Seulement, 
comme c’est souvent le cas lors 
de ce genre d’épopées, le club 
allemand risque d’être victime 
de son succès, et d’ainsi voir 
de gros clubs européens se jeter 
sur ses meilleurs éléments. Pour 

l’instant, Xabi Alonso sait tout 
de même qu’il pourra encore 
compter sur Florian Wirtz l’an 
prochain.
Et on dirait bien que la direction 
compte gâter l’Espagnol, afin 
que son équipe puisse toujours 
être compétitive à la reprise. 
Comme l’indiquent plusieurs 
médias allemands et espagnols 
comme Sky Sport et Mundo 
Deportivo, le Bayer Leverkusen 
a conclu l’arrivée d’Aleix 
Garcia, le milieu de terrain de 
26 ans de Girona et également 
international espagnol.

Un joli transfert
Homme fort et maître à jouer 
de l’écurie catalane, l’ancien 
de Manchester City a déjà un 
accord avec le vainqueur de la 

Bundesliga, qui a de son côté 
trouvé un terrain d’entente avec 
la sensation de la saison en 
Liga. Le Bayer déboursera un 
montant compris entre 15 et 20 
millions d’euros pour le joueur 
qui voyagera en Allemagne 
pour disputer l’Euro avec sa 
sélection.
Xabi Alonso a réussi à 
convaincre le Catalan, qui a 
disputé 37 rencontres de Liga 
cette saison, délivrant 6 passes 
décisives et inscrivant 3 buts. 
Un joli coup pour Leverkusen, 
puisque le joueur était convoité 
par d’autres gros clubs, à l’image 
du Barça et de l’Atlético. Et 
gros coup dur pour Girona, qui 
va devoir se trouver un nouveau 
meneur de jeu…
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Ces applications vont disparaître de la prochaine 
version de Windows

Des mini-réacteurs nucléaires sans eau, installables n’importe où, dans un conteneur

la solution française Naarea

Windows 11 va faire 
un peu de ménage 
dans son code. La 

prochaine grosse mise à jour du 
système va envoyer Cortana et 
Wordpad à la retraite.

C’était attendu et même 
officieusement annoncé de 
longues dates, Cortana va partir 
à la retraite pour de bon. La 
proto-IA de Microsoft qui a fait 
ses débuts en 2014 ne sera plus 
intégrée à Windows à partir de la 
version 24H2, la prochaine mise 
à jour majeure du système. Dans 
le billet d’annonce détaillant 
l’arrivée du système dans le 
canal Release Preview, un 
dernier au revoir est adressé à 
l’application ainsi qu’à Wordpad 
et Tips, deux autres logiciels 
qui disparaîtront très bientôt de 
Windows.

Cortana disparaît sans tambour 

ni trompette

En réalité, Cortana était déjà 
parti en préretraite depuis 
quelques mois. Microsoft 
avait annoncé la fin de la prise 
en charge du logiciel en juin 
2023 et avait ensuite collé 
une petite notification à son 
interface quelques mois plus 
tard pour prévenir celles et ceux 
qui utilisaient encore l’outil. 
La prochaine mise à jour de 
Windows 11 va purement et 
simplement supprimer Cortana 
du système. L’assistant va 
rejoindre la longue liste des 
applications « dépréciées », de 
Windows.

Pensée comme un assistant 
virtuel équivalent à Alexa ou 
Google Home, mais au sein 
de votre ordinateur Windows, 
Cortana n’aura donc pas survécu 
à la vague plus récente de l’IA 

qui a vu Copilot et ChatGPT 
tout écraser sur leurs chemins. 
Cortana, trop limité, pas assez 
évolutive et doté d’une image 
un peu trop vieillissante au goût 
de Microsoft n’a donc pas été 
maintenu à jour par l’entreprise 
qui a préféré concentrer ses 
efforts sur une IA moins 
connotée « Année 2010 ». Le 
programme rejoint donc Siri et 
Google Assistant sur le banc des 
proto-IA lentement abandonné 
par leurs créateurs.

Le grand ménage de Microsoft

La fin de course de Wordpad 
montre aussi que Microsoft 
tourne une page importante 
de son histoire avec Windows 
11 24H2. Le programme 
faisait effectivement partie des 
applications natives de Windows 
depuis 1995. 30 ans plus tard, 
l’outil de traitement de texte va 

être purement et simplement 
supprimé de Windows avec la 
dernière mise à jour.

Les utilisateurs et utilisatrices 
pourront toujours se rabattre sur 
l’une des nombreuses options 
de suite bureautique en ligne, 

sur LibreOffice et sa pléthore 
d’applications alternatives 
ou même sur le bloc-notes de 
Windows qui a tout récemment 
gagné en fonctionnalité. Comme 
quoi, les vieux logiciels ne 
sont pas tous abandonnés chez 
Microsoft.

La start-up française Naarea 
promet de fournir une chaleur 
très haute température et une 
électricité pilotable, sans 
émissions de CO2. Sa solution 
? Un mini-réacteur nucléaire de 
4ème génération ultra-compact, 
d’une capacité de 40 mégawatts 
électrique.

Dans la course ô combien 
indispensable pour décarboner 
notre production d’énergie, une 
entreprise française pourrait 
bien bouleverser les règles du 
jeu. Fondée en 2020, Naarea 
développe une technologie de 
rupture : des mini-réacteurs 
nucléaires de quatrième 
génération, capables de produire 
une chaleur extrême de 700°C et 
de l’électricité sur demande.

L’idée ? Recycler comme 
carburant les déchets nucléaires 
très longue durée issus des 
centrales actuelles. Ces réacteurs 
à sels fondus, dépourvus d’eau, 
peuvent être installés partout 
sans risque d’explosion. Et 
leur taille ultra-compacte, 
équivalente à un semi-remorque, 
permet de les implanter au plus 
près des besoins industriels. Une 
commercialisation est attendue 
dès 2030. À VivaTech, nous 
avons pu discuter de tout cela 
avec le fondateur de l’entreprise, 
Jean-Luc Alexandre.

Un réacteur nucléaire de poche 

et modulable, qui doit le rendre 
irrésistible

Naarea a développé, avec 
Dassault Systèmes et Assystem, 
le jumeau numérique d’une 
centrale nucléaire de quatrième 
génération, centrale nucléaire 
qui présente de multiples 
avantages. Le premier d’entre 
eux : c’est la taille. Le petit 
îlot nucléaire, qui est tellement 
compact qu’il tient dans un 
conteneur, mesure 12 mètres 
de long sur 3 mètres de large. Il 
ne nécessite qu’un périmètre de 
sécurité de 100 mètres sur 100 
mètres, suffisant pour empêcher 
des activistes ou des terroristes 
de le franchir, avec ensuite les 
mêmes exigences sécuritaires 
qu’une centrale nucléaire.

La taille de la petite centrale 
lui permet de s›installer 
pratiquement dans n›importe 
quelle surface, par exemple un 
bâtiment, en extérieur ou dans 
un souterrain. L›installation 
est tout de suite à disposition 
de l›industriel, à qui elle peut 
fournir directement de la 
chaleur, puisqu›il n›y a pas le 
fameux problème du transport. 
« En plus, il n›y a pas besoin de 
génie civil, car le seul utilisé, 
c›est pour la dalle antisismique 
en béton, sur laquelle on pose le 
conteneur », nous explique Jean-
Luc Alexandre, le président et 

fondateur de Naarea, à la tête 
d›une équipe déjà constituée de 
250 personnes.

Le fonctionnement du petit 
réacteur détaillé

Le cœur du réacteur est la 
partie la plus importante de 
l›installation : c›est ici que se 
passe la réaction nucléaire. On y 
extrait la chaleur avec différents 
étages d›échangeurs de chaleur, 
et on sort du conteneur à 700°C 
en phase liquide. De l›autre 
côté, on aspire tous les gaz de 
fission produits, pour ne pas 
polluer la réaction neutronique 
à l›intérieur, ni pour avoir de 
pression dans le réacteur, « 
donc vous extrayez les gaz, 
vous les traitez et les stockez en 
phase solide », ajoute Jean-Luc 
Alexandre.

Le cœur est constitué d›un 
matériau, une céramique, qui est 
très importante. Elle permet de 
fabriquer des éléments à l›aide 
de l›impression 3D. « Il n›y a 
plus de soudure, c›est le grand 
défi du nucléaire de demain. On 
évite les soudures autant que 
faire se peut ».
La mini-centrale n›a pas besoin 
d›eau pour fonctionner, du pain 
béni pour l›environnement

Outre l›avantage de sa petite 
taille, le petit réacteur de Naarea 
possède une autre propriétaire 

salvatrice, un argument 
écologique majeur. « L›eau 
est sacrée, c›est une ressource 
qu›il faut préserver », nous 
rappelle Jean-Luc Alexandre. 
« L›ensemble des réacteurs 
dans le monde est refroidi avec 
de l›eau majoritairement, car 
ils ont besoin d›être refroidis 
en continu, mais aussi en cas 
de perte de l›ensemble des 
équipements qui sont autour, ce 
que l›on appelle la «puissance 
résiduelle» ».
Ici, le réacteur est tellement petit 
que Naarea a réussi à montrer que 
l›eau n›était tout simplement pas 
nécessaire à son fonctionnement. 
Au lieu de ça, la start-up évacue 
la puissance résiduelle avec 
un échange thermique avec 
l›air, « ce qu›on appelle la 
«convection naturelle», qui 

change la donne ». La petite 
taille rend cela possible. « Si le 
réacteur devient plus grand, on 
atteint alors une limite, qui nous 
pousse à rebasculer sur de l›eau 
», ce qui n›est absolument pas 
le but recherché, dit Jean-Luc 
Alexandre.

Naarea a d’ailleurs fait la 
même chose sur le deuxième 
conteneur, qui transforme la 
chaleur en électricité. « Ce n’est 
pas une turbine vapeur, c’est une 
turbine au CO2 supercritique. 
Cela tombe bien, il y en a plein 
dans l’air ». Le fonctionnement 
en circuit fermé permet de ne 
pas dégager de CO2. Bilan des 
courses : Naarea utilise un gaz 
à profusion dans l’atmosphère, 
tout en préservant l’eau, 
ressource appelée à se rarifier 
toujours plus.
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Chaque année, des experts de 
renommée internationale 
dressent pour le magazine 

américain U. S. News & World 
Report un classement des meilleurs 
régimes pour perdre du poids et 
être en bonne santé. Quels sont ces 
régimes et comment choisir le plus 
adapté ? Voici leurs cartes d’identité 
et leurs éventuelles variantes.
Malgré une offre foisonnante, cinq 
modèles alimentaires continuent 
de se distinguer chaque année, 
forts des données scientifiques 
appuyant leurs effets sur la santé.
Régime Okinawa : l’assiette de 

la longévité
Le régime Okinawa doit son nom 
à une petite île située au sud du 
Japon, une « zone bleue » réputée 
pour la longévité en bonne santé 
de ses habitants. Selon les experts, 
celle-ci serait en grande partie liée 
à leur mode de vie, notamment à 
leur alimentation traditionnelle 
qui, malheureusement pour 
les générations actuelles, 
s’est fortement occidentalisée 
(sodas, produits transformés…).
Ses principales caractéristiques
• Une assiette centrée 
sur le végétal. La patate douce, 
les légumes à feuilles vertes ou à 
racines jaunes, et les légumineuses 
(soja surtout) constituent la base 
de chaque repas. Ils sont parfois 
complétés par un peu de céréales 
à index glycémique bas, comme 
le millet. Contrairement au reste 
du Japon, le riz est peu présent ;
• Une consommation 
modérée d’alcool et quasi 
inexistante de produits 
sucrés (sucre, fruits…) ;
• Un apport énergétique 
faible (10 à 15 % en moins par 
rapport aux apports conseillés) lié 
au choix des aliments qui affichent 
pour la plupart une faible densité 
énergétique (légumes, viandes et 
poissons maigres…), à de petites 
portions et à l’écoute des sensations 
(il est recommandé d’arrêter de 
manger avant d’être rassasié) ;
• Une moindre 
présence d’aliments carnés 
(porc maigre principalement) 
et de produits laitiers ;
• Une consommation 
modérée de produits de 
la pêche, à l’exception 
des algues, très utilisées ;
• Un faible apport en 
graisses (moins de 10 % des 
calories totales) avec de bons 
ratios entre les lipides saturés et 
les mono-insaturés, ainsi qu’entre 
les oméga-3 et les oméga-6. Les 
matières grasses utilisées sont 
l’huile de poisson et la graisse 
de porc, en très petites quantités.
Ses bienfaits
Selon les chercheurs, ce régime 
traditionnel réunit plusieurs 
éléments clés d’une longévité en 
bonne santé. Les apports très élevés 
en antioxydants variés, présents 
notamment dans la patate douce 
et les tubercules à couleur jaune-

orangé (bêtacarotène, vitamines C 
et E, polyphénols…) luttent contre 
les méfaits des radicaux libres 
et le vieillissement des cellules.
La très faible représentation 
de produits animaux prévient 
l’inflammation. La quantité et 
surtout la qualité des lipides 
contribuent à un système 
cardiovasculaire et un 
fonctionnement cérébral en bonne 
santé. Enfin, la restriction calorique 
pourrait jouer un rôle crucial.
Repas type Okinawa
• Soupe miso garnie 
de petites quantités de tofu, 
poisson, porc ou légumes ;
• Plat de légumes locaux 
variés, mijotés avec un peu d’huile 
de poisson ou de graisse de porc, 
de bouillon de bonite et de petites 
quantités de poisson ou de porc ;
• Thé au jasmin.
Régime méditerranéen : la diète 

du cœur
La diète méditerranéenne est 
caractéristique de l’alimentation 
traditionnelle du bassin 
méditerranéen (Italie, Grèce, 
Maghreb…) qui, malgré des 
variations propres à chaque pays, 
possède une identité marquée. 
L’intérêt que lui portent les 
scientifiques remonte aux années 
1950 et à l’étude « des sept pays » 
qui, après analyse des données de 
près de 13 000 hommes de 40 à 59 
ans issus de pays différents, avait 
conclu que les habitants des régions 
méditerranéennes étaient en 
meilleure santé que ceux du nord.
Ses principales caractéristiques
• À chaque repas, des 
légumes locaux et de saison 
en quantité. Crus ou cuits, ils 
représentent la base de l’assiette 
et lui apportent couleurs et 
variété. Les fruits (agrumes 
notamment) sont aussi présents ;
• Une faible présence des 
produits laitiers. À l’exception 
des laitages de brebis et de chèvre, 
plutôt sous une forme fermentée 
(kéfir r, yaourts, fromages frais) ;
• Des céréales non 
raffinées en quantités modérées. 
Plutôt issues de variétés anciennes 
(boulgour, épeautre, semoule de 
blé dur, pâtes complètes, sarrasin, 
quinoa…), elles figurent au 
menu à presque tous les repas ;
• Un apport en lipides 
assez élevé (pas loin de 40 %). 

L’huile d’olive est la matière grasse 
de référence, utilisée dans les 
préparations crues comme cuites, 
et parfois dès le petit-déjeuner ;
• Une consommation 
régulière d’oléagineux et de 
fruits séchés. Amandes, noix, 
noisettes, dattes, abricots et 
raisins secs… entrent dans la 
composition de nombreuses 
recettes, salées comme sucrées ;
• Une cuisine goûteuse. 
Les plats méditerranéens 
mêlent différentes saveurs, 
couleurs et parfums, avec une 
grande utilisation d’aromates 
(oignon, ail…), épices (cumin, 
curcuma, cannelle…) et herbes ;
• Du miel ponctuellement. 
Pour sucrer les aliments et dans les 
pâtisseries, réservées aux occasions.
Ses bienfaits
Ce régime cumule plusieurs 
paramètres bénéfiques comme 
l’importance accordée aux 
antioxydants, graisses insaturées, 
fibres, et la faible consommation 
de graisses saturées, viandes, 
sel et sucre. Une foisonnante 
littérature scientifique a mis en 
avant ses effets protecteurs sur les 
artères et le cœur, préventif vis-
à-vis du diabète, du surpoids et 
vraisemblablement des cancers. 
Il améliorerait ainsi la longévité.
Repas type méditerranéen
• Salade de tomates, 
concombre, oignons rouges, 
olives, coriandre et persil, 
huile d’olive et jus de citron ;
• Boulgour ratatouille à 
l’huile d’olive et sardines grillées ;
• Yaourt de brebis, miel.

Régime DASH : la version 
méditerranéenne pour les 

artères
Le Dietary Approaches to 
Stop Hypertension (DASH) a 
été établi aux États-Unis dans 
les années 1990, à partir de 
données scientifiques, pour 
abaisser la tension artérielle chez 
les patients à risque. Il édicte 
précisément les quantités et les 
fréquences de consommation des 
différents aliments et insiste sur 
la réduction du sel et des lipides.
En pratique
Il repose sur : la consommation 
quotidienne de 4 à 5 portions de 
légumes, 2 à 3 fruits moyens, 2 à 
3 produits laitiers demi-écrémés 
nature, 1 à 2 portions de viande 

maigre, poisson ou œufs, 2 à 3 
portions de céréales complètes ou 
légumineuses, 45 g d’oléagineux 
et 2 à 3 c. à café d’huile végétale.
Sont limités : l’apport en sel (moins 
de 6 g par jour), en salant moins et 
en limitant les aliments salés (pain, 
fromage…) et ultratransformés 
; l’apport en sucre et les produits 
sucrés (moins de 5 c. à soupe par 
semaine) et les boissons alcoolisées 
(1 verre par semaine max).

Régime Mind : la version 
méditerranéenne pour le 

cerveau
Ce modèle, développé par 
des chercheurs américains en 
2015, comprend des composés 
alimentaires disposant de 
suffisamment de preuves 
scientifiques quant à leur impact 
positif sur le cerveau : vitamines 
du groupe B (B6, B9 et B12), 
graisses poly-insaturées, composés 
antioxydants (vitamines E et C, 
polyphénols, caroténoïdes…). 
Et recommande de limiter les 
aliments pouvant avoir des effets 
négatifs sur le fonctionnement 
cérébral. Une telle alimentation 
pourrait réduire de 53 % le 
risque de maladie d’Alzheimer.
En pratique
Il conseille : une consommation 
accrue de 10 composants sains 
: légumes à feuilles vertes (6 
portions ou plus/semaine), autres 
légumes, huile d’olive, céréales 
complètes (au moins 3 portions/
jour), légumineuses (au moins 4 
fois/semaine), poisson (au moins 
1 fois/semaine, en privilégiant 
le gras), baies (au moins 2 fois/
semaine), fruits à coque (5 portions 
ou plus/semaine), volaille (au 
moins 2 fois/semaine), thé vert.
Et recommande la limitation de 5 
composants néfastes : fritures (max 
1 fois semaine), sucreries (max 4 
fois semaine), viande rouge (max 3 
portions semaine), fromage (max 1 
fois semaine), beurre et margarines 
(moins d’1 c. à s. par jour).

Régime Portfolio : le régime 
anti-cholestérol

Originaire du Canada et conçu 
au début des années 2000 par le 
Dr David Jenkins et son équipe 
de l’Université de Toronto, ce 
régime est destiné à réduire le taux 
de mauvais cholestérol pour une 
meilleure santé cardiovasculaire. 
Plutôt qu’interdire des catégories 
d’aliments, il repose sur une 
alimentation quasi végétarienne 
à laquelle il faut au quotidien 
ajouter un portefeuille (« portfolio 
») précis de produits réputés 
pour faire baisser le cholestérol.
Ses principales caractéristiques
• 4 aliments à consommer 
chaque jour : 45 g maximum de 
graines oléagineuses + 50 g max 
de protéines végétales issues 
du soja ou de légumineuses 
(lentilles, pois chiches, haricots 
secs…) + 22 g max de fibres 
solubles mucilagineuses issues 
de l’avoine, du psyllium, de 

l’aubergine, de la pomme, de 
l’orange, des baies ou de l’orge + 
2 g de stérols d’origine végétale 
(phytostérols) issus de produits 
enrichis en stérols végétaux 
(margarines, yaourts…) en plus 
de la consommation d’aliments 
en contenant naturellement ;
• Des céréales complètes 
et des légumineuses en fonction 
de l’appétit. Avoine, orge, seigle, 
haricots secs, lentilles… peuvent 
être consommés à chaque repas ;
• Très peu d’œufs. En 
privilégiant surtout le blanc ;
• Des fruits et légumes 
à chaque repas. Au moins 
une portion de chaque ;
• Un peu de protéines 
animales, très faibles en lipides. 
Pour devenir acceptable pour le 
plus grand nombre, ce régime 
initialement végétarien a inclus de 
la volaille et des viandes maigres 
ainsi que du poisson (même gras, 
lui, car il ne s’agit pas des mêmes 
graisses) quelques fois par semaine.
Ses bienfaits
La baisse du mauvais cholestérol 
(LDL) peut atteindre 30 % 
voire davantage, ce qui peut 
parfois permettre de se passer de 
médicaments. Les effets sur le bon 
cholestérol sont, eux, variables. Les 
triglycérides peuvent également 
baisser. Une méta-analyse de 2018 
indique ainsi une réduction des 
facteurs de risques de maladies 
cardiovasculaires et de diabète.
Repas type Portfolio
• Salade de mâche, 
huile de colza ou olive, noix ;
• Lentilles ou haricots 
blancs ou pois chiches. Flocons 
d’orge ou pâtes complètes 
ou riz brun, 1 c. à café de 
margarine aux stérols végétaux ;
• Yaourt de soja 
enrichi en calcium ;
• Pomme.
Pourquoi ces régimes sont bons 
pour la santé et la longévité ?

Ils contiennent peu ou pas 
d’aliments incriminés dans 
les problèmes de santé
Ils valorisent les bonnes graisses
Ils affichent un fort 
potentiel antioxydant
Ils font consommer 
beaucoup de fibres
Ils ont un haut potentiel 
anti-inflammatoire
Ils encouragent la modération
Lesquels fonctionnent 
le mieux pour maigrir ?
Selon l’expert américain, les 
régimes MIND et DASH sont 
aussi rendus moins efficaces par 
davantage de présence de produits 
animaux. Ainsi, des travaux 
d’intervention menés par le 
spécialiste et son équipe ont montré 
que « les régimes végétaliens sont 
beaucoup plus efficaces pour la 
perte de poids et la réduction du 
cholestérol, le Méditerranéen 
est légèrement meilleur pour 
réduire la tension artérielle ».

Les meilleurs régimes au monde pour mincir durablement
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L’eau du robinet abîme-t-elle 
la peau ? L’eau froide est-elle 
vraiment meilleure ? Comment 
bien essuyer son visage ? Un 
expert skincare nous donne sa 
réponse de professionnel pour 
avoir une belle peau.

Selon sa qualité, l’eau appliquée 
sur le visage au quotidien et 
la façon dont elle est essuyée 
peuvent abîmer la peau. 
Alexandre Vacher, CEO chez 
Méthode Physiodermie, nous 
explique les bons gestes skincare 
à adopter.

L’eau du robinet abîme-t-elle 
la peau ? 

Appliquer de l’eau sur notre 
visage, c’est un réflexe quotidien 
que l’on fait chaque matin qui, 
s’il ne respecte pas certaines 
conditions, peut causer des 
dommages sur l’épiderme. 
«Mettre de l’eau sur le visage 
le matin peut aider à rafraîchir, 
éliminer les impuretés et l’excès 
de sébum», nous confie Alexandre 
Vacher qui tient aussi à mettre 
en garde contre les mauvaises 
pratiques. «Cependant, il est 
important de prendre en compte 
certains facteurs qui peuvent 
affecter la qualité de la peau», 
note-t-il.

En premier lieu, la qualité de l›eau 

est un critère à contrôler. «Le pH 
et la qualité de l’eau du robinet 
varient en fonction de l’endroit où 
vous vivez», déclare celui qui est 
à la tête de la marque de skincare 
Méthode Physiodermie. Si le 
pH est considéré comme neutre 
à 7, la peau du visage demande 
un pH différent. «En général, le 
pH de l’eau du robinet se situe 
entre 6,5 et 8,5. Pour que la peau 
reste équilibrée, l’idéal serait 
qu’elle soit sur un pH de 5,5», 
recommande l›expert. Ainsi, 
favorisez une eau thermale, à 
appliquer au brumisateur, qui 
sera plus douce et évitera aussi 
le dépôt de calcaire contenu dans 

l›eau du robinet, connu pour 
assécher la peau.

L’eau froide est-elle vraiment 
meilleure pour la peau ?

Autre facteur à surveiller 
lorsqu’on applique de l’eau 
sur son visage le matin : la 
température de l’eau. Bien qu’elle 
procure une sensation de bien-
être et de détente, l’eau chaude est 
mauvaise pour la beauté du visage 
car elle va fragiliser la barrière 
cutanée naturel, assécher la peau 
et causer des rougeurs. «L’eau 
chaude peut être plus agressive 
pour la peau et peut causer une 
sécheresse excessive», remarque 

Alexandre Vacher.

A contrario, l’eau froide présente 
de nombreux avantages beauté 
puisqu’elle resserre les pores, 
décongestionne et active la 
circulation sanguine. Sur le long 
terme, l’eau froide va tendre les 
traits du visage et agir comme un 
lifting naturel.

Toutefois, pour un nettoyage 
efficace le matin, l’expert 
skincare conseille un nettoyant 
en combinaison car «l’eau froide 
peut être rafraîchissante mais 
moins efficace pour éliminer les 
impuretés» que l’eau chaude.

Et si consommer un certain 
aliment au quotidien permettait 
de réduire les rides ? Explications.

Vous cherchez un moyen 
efficace et naturel de combattre 
les rides ? Il existe un bon 
nombre de petits gestes à mettre 
en place au quotidien pour lutter 
contre les signes de l’âge. D’une 
bonne routine de soins, à une 
consommation d’eau suffisante 
(environ deux litres par jour) 
en passant par des massages 
du visage. Mais, selon Neera 
Nathan, une dermatologue, un 
aliment en particulier aurait des 
vertus contre les rides. Il s’agit 
de l’amande. Sur TikTok, la 
professionnelle a posté une vidéo 
où l’on peut lire : «Lorsque je 
dis à mes patients que manger 
trois poignées d’amandes par 

jour est un moyen naturel de 
lutter contre les rides.» En 
effet, riche en vitamine E 
antioxydante, en lipides et en 
minéraux (notamment le zinc 
et le sélénium), elle ralentit le 
vieillissement cellulaire. Preuves 
scientifiques à l’appui.
Une étude publiée en 2021 par 
des chercheurs californiens dans 
la revue scientifique «MDPI», 
a bel et bien prouvé l’efficacité 
des amandes pour lutter contre 
les rides et l’hyperpigmentation. 
Pour cela, les chercheurs ont 
suivi 49 femmes ménopausées 
durant 24 semaines, soit environ 
six mois. Les participantes 
consommaient 400 calories 
d’amandes par jour. Ne vous 
laissez pas impressionner par la 
quantité, cela n’équivaut en fait 

qu’à trois poignées quotidiennes. 
Résultat ? Après plusieurs 
semaines, elles ont constaté 
une diminution des rides de 
16%, et une baisse de 20% de 
l’hyperpigmentation. La peau 

était plus rebondie et le teint plus 
uniforme. Mais ce n’est pas tout 
: les chercheurs ont également 
observé une augmentation de 
l’hydratation de l’épiderme, tant 
au niveau des joues que du front. 

Les résultats de l’étude sont 
cependant à nuancer puisqu’elle 
n’a été effectuée que sur des 
personnes ayant une peau de 
phototype 1 ou 2, c’est-à-dire des 
carnations claires qui ne bronzent 
pas ou peu. Ainsi, les recherches 
ne se sont pas penchées sur les 
effets des amandes sur les peaux 
plus foncées.

Fruit à coque excellent pour la 
santé, l’amande procure une 
sensation de satiété même en 
petite quantité, et est riche en 
vitamines et en minéraux. Les 
nutritionnistes recommandent 
d’en consommer lors de vos 
collations, l’après-midi par 
exemple. Alors, on craque pour 
cet aliment tout-en-un qui permet 
aussi bien de garder la forme que 
de lutter contre les rides.

Sara Boueche

L’adage populaire 
«Ranger son chez-
soi, c’est mettre de 

l’ordre dans ses idées» met 
en lumière une connexion 
profonde entre l’environnement 
physique et l’état mental d’un 
individu. Cette assertion, bien 
que simple dans sa formulation, 
recèle une multitude de 
réflexions philosophiques et 
psychologiques qui méritent 
d’être explorées.

L’espace physique comme 
reflet de l’esprit

Notre environnement immédiat 
exerce une influence indéniable 
sur notre bien-être et notre 
façon de penser. Un espace 
désorganisé et encombré peut 
générer du stress, de l’anxiété 
et une difficulté à se concentrer. 
En revanche, un espace propre, 

rangé et organisé favorise un 
sentiment de calme, de clarté et 
de productivité.

Cette influence s’explique par 
plusieurs facteurs. D’abord, le 
désordre visuel peut être source 
de distraction et de surcharge 
cognitive. Un environnement 
chaotique sollicite constamment 
notre attention, nous empêchant 
de nous focaliser sur une tâche 
ou une réflexion en cours.
De plus, le désordre physique 
peut symboliser un désordre 
mental. Un individu qui peine 
à ranger son espace de vie 
peut éprouver des difficultés à 
organiser ses pensées, à prioriser 
ses tâches et à gérer son stress.

Le rangement comme outil de 
clarification mentale

Ranger son chez-soi ne se 
résume pas à une simple corvée 
ménagère ; il s’agit d’un acte 
intentionnel qui permet de 

mettre de l’ordre dans ses 
idées. En triant ses affaires, 
en éliminant le superflu et en 
attribuant une place à chaque 
objet, on instaure une structure 
mentale qui facilite la réflexion 
et la prise de décision.

Le rangement permet également 
de se libérer du poids du passé. 
En se débarrassant des objets 
inutiles ou qui ne nous procurent 
plus de joie, on se libère 
symboliquement des pensées et 
émotions négatives qui leur sont 
associées.

Vers un espace et un esprit 
harmonieux

L’adage «Ranger son chez-soi, 
c’est mettre de l’ordre dans ses 
idées» n’est pas une injonction 
à la perfection ménagère, mais 
plutôt une invitation à cultiver 
un espace physique et mental 
propice à l’épanouissement 
personnel.

En prenant soin de son 
environnement et en adoptant 
des pratiques de rangement 
régulières, on crée un espace de 
vie harmonieux qui favorise la 
clarté mentale, la productivité et 
le bien-être général.

En conclusion, l’idée selon 

laquelle ranger son chez-soi 
permet de mettre de l’ordre 
dans ses idées s’inscrit dans 
une perspective holistique qui 
relie l’environnement physique 
au bien-être mental. En prenant 
soin de notre espace de vie, nous 
prenons soin de nous-mêmes.

Antioxydant, cet aliment que vous avez tous dans votre 
cuisine réduit les rides

Se laver le visage à l’eau, ça abîme ou ça réveille la peau ?

Ranger son chez soi, c’est mettre de l’ordre dans ses idées



L’étude du schéma permanent 
du secteur sauvegardé du 
vieux Ksar d’Ouargla portant 
réhabilitation de ce site 
historique classé vient d’être 
lancée, a-t-on appris samedi 
auprès de la direction locale de 
la Culture et des arts (DCA).

Confié pour un délai 
d’élaboration d’une année à un 
bureau d’études spécialisé sous 
l’égide de la direction de la 
Culture et des autorités locales, 
ce schéma s’effectue à la faveur 
d’un montant de 90 millions 
DA, en plusieurs phases, dont 
le diagnostic de l’état du site, 
les mesures urgentes, l’analyse 
historique et la mise au point 
de la formule finale avant d’être 
soulevée au ministère de tutelle 

pour obtenir son aval quant aux 
opérations nécessaires à prévoir 
sur le site, a affirmé la DCA, 
Fatima Bekkara.

La DCA qui a énuméré entre 
autres objectifs du schéma la 
lutte contre les interventions 
indélibérées sur les composantes 
du Ksar, a toutefois, relevé 
que le lancement de cette 
étude prévu initialement en 
2014 a ainsi accusé un grand 
retard, alors que les conditions 
réglementaires étaient réunies, 
dont la promulgation de son 
texte réglementaire le 28 
mars 2011, en raison, a-t-elle 
expliqué, de la révision à la 
hausse de l’enveloppe financière 
de sa  réhabilitation.

Pour sa part, le président de 

l’association pour la culture et la 
réforme du vieux Ksar, Hocine 
Boughaba, a estimé nécessaire 
une prise en charge urgente de ce 
site en vue d’épargner l’éventuel 
effondrement de certaines de ses 
parties, dont les anciens pans de 

«Dar El-Qadi» et la mosquée de 

la zaouïa de Sidi El-Hafiane.

Le même responsable a rappelé 

que ce vieux site peuplé avait 

bénéficié, avec le concours 
des organismes et associations 

locales, de nombreuses 
opérations de réhabilitation et 
de restauration consistant, outre 
la réhabilitation et l’entretien 
des bâtisses, en la rénovation 
des réseaux d’assainissement, 
d’alimentation en eau potable, 
le renforcement des réseaux 
d’électrification et de l’éclairage, 
dans le but de prendre en 
charge les préoccupations des 
occupants et l’amélioration de 
leurs conditions de vie.

Classé secteur sauvegardé depuis 
2011, le vieux Ksar d’Ouargla, 
un des réalisations ayant jalonné 
l’histoire de la région depuis 
plus de 600 ans, s’étend sur une 
surface de 30 hectares occupée 
par une population de plus de 
8.000 âmes.

Sara Boueche

Au commencement de la vie, 
une mélodie unique résonne : la 
symphonie de la maternité.

Une partition complexe, où 
s’entremêlent les notes aiguës 
de la joie et les accords profonds 
du sacrifice.

Être mère, c’est orchestrer la vie 
d’un être fragile, le guider vers 
l’harmonie de l’existence. 

Dès les premiers battements de 
son cœur, un lien invisible se 
tisse, un fil d’amour qui unit à 
jamais deux âmes.

Porter son enfant, c’est sentir en 
soi une symphonie de vie, une 
mélodie sacrée qui se joue dans 
le silence du corps. 

Chaque palpitation, chaque 
mouvement est une note 
précieuse dans cette composition 
unique.

Puis vient le jour de la naissance, 
une rupture de silence, un 
crescendo de vie qui bouleverse 
l’orchestre de l’existence.

 Un nouveau souffle, une voix 
innocente qui vient chanter sa 
part de la symphonie.

Être mère, c’est apprendre à 
déchiffrer les notes de pleurs, 
les rires cristallins, les gazouillis 
inarticulés qui composent la 
mélodie de l’enfance.

 C’est offrir un refuge contre 
les dissonances du monde, 
un havre de paix où l’amour 

inconditionnel règne en maître.

Au fil des années, la symphonie 
se complexifie. De nouvelles 
notes apparaissent, les accords 
se font plus intenses. 

La mère devient guide, 
confidente, éducatrice, chaque 
rôle ponctuant la partition de sa 
sagesse et de son dévouement.

Parfois, la mélodie se teinte 
de dissonance, des notes 
discordantes viennent troubler 
l’harmonie. Des pleurs, des 
colères, des épreuves qui 
mettent à l’épreuve la force et la 
résilience de la mère. 

Mais dans les profondeurs de 
son cœur, l’amour maternel 
demeure, une symphonie 
inachevée qui attend sa 

résolution.

Être mère, c’est accepter les 
fausses notes, les silences 
inattendus, les mesures 
imparfaites. 

C’est composer avec les aléas 
de la vie, tout en gardant le cap 
de l’amour et de l’espoir.

Car au-delà des dissonances, 
la symphonie de la maternité 
demeure une ode à la vie, 
une célébration de l’amour 
inconditionnel qui lie une mère 
à son enfant. Une mélodie 
unique, gravée à jamais dans les 
méandres du cœur, qui continue 
de résonner longtemps après 
que les dernières notes se sont 
éteintes

La longue liste des auteurs 
en lice pour la 7e édition 
du Grand prix Assia-

Djebar a été dévoilée par le jury 
de cette distinction littéraire qui 
a retenu 24 romans en Arabe, 
en Tamazight et en français, a 
annoncé dimanche l’Entreprise 
nationale de communication, 
d’édition et de publicité (Anep) 
dans un communiqué.

En langue arabe, la longue liste 
met en lice 12 romanciers: Samia 
Bendris, Zakia Allal, Mohamed 
Kadik, Maamar Hadjidj, Hmida 
Chenoufi, Leila Ayoune, Ali 
Hadjersi,  Abdelkader Djaafri, 
Zahra Kechaoui, Hamidi 
Bencharef, Farès Kibeche et 
Inaam Bayoud.

Les romans «Abbuh « d’Amrane 
Salem, «Tezgertirga»de  Bellal 
Tilelli, «Tadist Yettwanealen» 
de Zohra Aoudia, «Tawkilt 
Tamcumt» de Tighilt Rachid 
et «1954 Talalit n usirem» de 
Kerrache Hachemi sont retenus 
dans la longue liste en langue 
amazighe.

En langue française, le jury 
a retenu 7 romans «De Glace 
et de Feu», El Kenz Suzanne, 
«Les gens du peuplier» d’Arezki 
Metref, «Molière m’a tuer» de 
Salah Guermiche, «Le bouclier 
de Massinissa» de Gasmia 
Ahmed, «Robba la Berbère 
donatiste» de Driss Reffas, «Sin, 
la lune en miettes»  de Abdelaziz 
Otmani et «Terminus Babel» de 
Mustapha Benfodil.

Un total de «150» romans ont 

été remis par les éditeurs dont 86 
en Arabe, 10 en Tamazight et 55 
autres en français, selon le jury, 
précisant qu’une «short-list sera 
rendue publique en juin», avant 
la cérémonie de remise des prix, 
prévue le 30 juin.

Le jury, présidé par l’universitaire 
et spécialiste du patrimoine 
et de la littérature populaire, 
Abdelhamid Bourayou, compte 
des critiques, traducteurs, 
universitaires, poètes dont la 
critique et universitaire Amina 
Belala, la poétesse et traductrice 
Lamis Saidi, le journaliste 
et écrivain Ahmed Ayad et 
le chercheur universitaire 
Mohamed Ouzegla.

Le Grand prix Assia-Djebar, du 
nom de la romancière algérienne 
Fatima-Zohra Imalhayèn (1936- 
2015) récompense les meilleures 
œuvres de fiction (en arabe, en 
tamazight et en français), éditées 
en Algérie et écrites par des 
auteurs algériens.

Créé en 2015, il vise à 
promouvoir la littérature 
algérienne et à lui donner une 
audience internationale.

En  2023, le Grand prix Assia 
Djebar a été attribué à Abdallah 
Kerroum pour son roman en 
Arabe «Ettarhane», à Muhend 
Akli Salhi pour son roman en 
Tamazight «Tit d yilled, ayen i d 
qqarent tewriqin» et à Mohamed 
Abdallah pour «Le vent a dit 
son nom», roman d’expression 
française.

Le coin des poètes

Être Mère
Grand prix du roman Assia-Djebar 

24 romans retenus 
dans la longue liste

Ouargla

L’étude du schéma permanent du secteur sauvegardé 
du vieux Ksar lancée
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Attribué à tort à un peintre 
méconnu, il avait failli 
être mis aux enchères 

pour 1.500 euros. Finalement 
authentifié, le tableau «Ecce 
Homo» du Caravage va être 
dévoilé lundi à Madrid, où il 
sera exposé pour quelques mois 
au Prado.

Une toile d’une «valeur 
extraordinaire» marquée par 
une histoire hors du commun: 
voilà comment le célèbre musée 
madrilène décrit cette peinture 
vieille de 400 ans, qu’il prévoit 
de montrer au grand public 
jusqu’au mois d’octobre.

Une exposition rendue possible 
par la «générosité» de son 
nouveau propriétaire, qui a 
accepté de prêter l’œuvre 
temporairement, a expliqué le 
musée, sans dévoiler l’identité 
de cette personne.

Peint entre 1605 et 1609, cet 
«Ecce Homo» («Voici l’homme» 
en latin) représente le Christ, les 
mains attachées et la tête ceinte 
d’une couronne d’épines, lors de 
sa présentation à la foule par le 
préfet romain Ponce Pilate, peu 
avant sa crucifixion.

Il s’agit de l’un des soixante 
tableaux au monde attribués 
au maître italien Michelangelo 
Merisi da Caravaggio, dit 
Le Caravage (1571-1610), 

spécialiste du clair-obscur et 
figure marquante de la peinture 
baroque.

« Preuves documentées »

Selon les experts, cette huile 
sur toile de petite taille a fait 
partie de la collection privée 
du roi Philippe IV d’Espagne, 
avant d’être exposée dans les 
appartements de son fils Charles 
II.

Léguée à la Real Academia de 
San Fernando, à Madrid, elle 
aurait été récupérée en 1823 par 
l’homme d’Etat et diplomate 
espagnol Evaristo Pérez de 
Castro en échange d’un autre 
tableau, avant d’être transmise à 
ses descendants.

C’est finalement en 2021 que 
le tableau est sorti de l’oubli. 
Le prenant pour l’œuvre d’un 
disciple de José de Ribera, 
peintre espagnol du début du 
XVIIe siècle et grand admirateur 
du Caravage, une maison 
d’enchères madrilène l’avait 
mise à prix pour 1.500 euros.

Alerté par des experts, le 
Prado avait sonné l’alarme, 
en invoquant «des preuves 
documentées et stylistiques 
suffisantes» pour envisager que 
l’œuvre soit du Caravage. Dans 
la foulée, le ministère espagnol 
de la Culture avait bloqué 
l’opération.

Une intervention in extremis 
aujourd’hui saluée par la 
communauté des historiens 
de l’art: après une analyse 
minutieuse, les spécialistes 
ont en effet établi que cet 
«Ecce Homo» était bel et bien 
une œuvre de l’artiste italien, 
explique le Prado.

Entièrement restauré

Parmi les experts ayant participé 
à l’authentification de ce tableau 
décrivant l’une des scènes les 
plus connues de la Passion du 
Christ, figure Maria Cristina 
Terzaghi, professeure d’histoire 
de l’art à l’université italienne 
Roma Tre.

Dans un entretien accordé à 
l’AFP en 2021, cette spécialiste 
du Caravage avait confié avoir 
«compris immédiatement qu’il 
pouvait s’agir d’un tableau très 
important», après avoir vu une 
image de la peinture envoyée 
par des amis antiquaires.

En le découvrant à Madrid, «je 
n’ai plus eu de doute», avait 
assuré l’universitaire, qui a 
expliqué depuis s’être basée 
sur les couleurs de la toile, 
la composition du tableau 
ou encore sur l’expressivité 
des visages pour établir son 
diagnostic.

Avant d’être montré au Prado, 
qui a prévu une «installation 

individuelle spéciale» pour 
mieux le mettre en valeur, 
le tableau a été entièrement 
restauré, sous la houlette du 
spécialiste Andrea Cipriani.

Selon des médias espagnols, 
le tableau aurait été acheté 
36 millions d’euros par son 
nouveau propriétaire, un citoyen 
britannique résidant en Espagne, 
et pourrait rester exposé au 
grand public après son passage 
au Prado.

Ecce Homo «ne va pas finir au 
domicile de son acheteur» car ce 
dernier souhaite qu’il rejoigne 
des «collections publiques, pour 

le moment, sous forme de prêt», 

a expliqué, au quotidien El Pais, 

Jorge Coll, responsable de la 

galerie qui s’est chargée de sa 

vente.

L’occasion pour les amateurs du 

Caravage de se replonger dans 

l’œuvre de ce peintre à la vie 

tumultueuse, lui-même oublié 

pendant trois siècles avant 

que son génie soit de nouveau 

reconnu à partir des années 

1950.

« Si la mer avait des balcons, 
Ponts sur l’abîme et (Autres) 
fondations », cette trilogie de 
l’artiste brésilienne Aline Motta 
trône sur le débarcadère de l’île 
de Gorée depuis quelques jours.

Cette exposition intitulée 
«Brésil et Afrique, une histoire 
partagée» nous replonge dans 
le passé colonial commun aux 
Afro-descendants. Une histoire 
qui est aussi celle de l’artiste 
visuelle Aline Motta.

On peut admirer deux clichés, 
à l’image de ces deux clichés, 
intitulés « Natural daughter 
». L’un étant une image 
historique et l’autre sa version 
contemporaine, prise au même 
endroit, dans une plantation,  à 
200 ans d’intervalle. 

«Ici, on retrouve Claudia 
Mamédé, qui est une femme 
qui habite aujourd’hui sur la 

plantation, qui est une Afro-
descendante et qui a pris la place 
de la fille du maître, qui est assise 
et également qui se tient debout 
à la place de l’esclave. Elle 

tient une cage avec un grillage 

qui est partiellement ouvert, 

partiellement fermé qui peut 

peut-être métaphoriquement 

poser question aujourd’hui 
: dans quelle mesure les 
Afro-descendants sont-ils 
véritablement libres.» explique 
la curatrice de l’exposition Aude 
Leveau. 

Ces œuvres sélectionnées par la 
Fondation Dapper abordent les 
conséquences contemporaines 
de la traite transatlantique et de 
la colonisation.

Une sorte d’invite à une 
réflexion sur nos identités 
multiples, notre relation au passé 
et notre présence dans le monde 
d’aujourd’hui. 

«_Ça raconte cette histoire des 
Afro descendants qui ont été 
arrachés à leurs terres, ça parle 
d’identité, de construction 
raciale et tous ces sujets-là 
sont aujourd’hui importants 
pour nous. Que ce soit pour 
les Africains qui sont sur le 

continent, pour les diasporas 
et les Afro descendants parce 
qu’ensemble nous__sommes 
plus forts et il est important qu’il 
y ait de plus en plus d’initiative 
de ce genre surtout dans des 
lieux aussi symboliques que 
celui-ci.»,_a déclaré Cindy, 
une touriste belge d’origine 
congolaise.

Difficile, en effet, de trouver 
un lieu plus expressif que 
l’île mémoire de Gorée pour 
accueillir ces œuvres réalisées 
sur trois continents. Un travail 
où l’eau, symbole des liens 
transatlantiques et de la guérison, 
est omniprésente.

L’exposition devait être 
présentée en off durant la 
Biennale de Dakar, décalée 
en novembre prochain. En 
attendant, le public de Gorée 
peut bien profiter de ces clichés 
de l’artiste Aline Motta.

Au musée du Prado, la folle histoire d’un Caravage sauvé 
de l’oubli

Sénégal
découvrir l’exposition «Brésil et Afrique, une histoire 

partagée»
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Le compositeur américain 
Richard Sherman, auteur de 
mélodies populaires des pro-
ductions de Disney comme 
Mary Poppins ou Le Livre de 
la jungle, est mort samedi à 
l’âge de 95 ans, a annoncé le 
studio. Il est décédé à Beverly 
Hills des suites d’une maladie 
liée à son âge avancé, a expli-
qué Disney.

Avec son frère Robert, disparu 
en 2012, il a formé un duo pro-
lifique de compositeurs pour le 
géant du divertissement entre 
1960 et 1973, participant à la 
création de plus de 200 chan-

sons pour 27 films et une ving-
taine de productions télévisées. 
Il a notamment été le co-au-
teur de Chem chem cheminée 
(Chim chim Cher-ee en ver-
sion originale), titre iconique 
du film Mary Poppins (1964), 
récompensé d’un Oscar de la 
meilleure chanson. Tandis que 
Robert Sherman en a écrit les 
paroles, Richard en a composé 
la mélodie.

Le duo de frères est aussi à 
l’origine de It’s a Small World 
et I Wan’na Be Like You (Etre 
un homme comme vous) dans 
Le Livre de la Jungle, des-

sin animé emblématique de 

Disney. Dans un communi-

qué, l’entreprise américaine a 

qualifié Richard Sherman de 

« membre clé » du « cercle 

proche de talents créatifs » de 

son fondateur Walt Disney. « 

Nous serons éternellement re-

connaissants de la marque que 

Richard laisse sur le monde », 

a déclaré dans un communiqué 

l’actuel PDG de Disney, Bob 

Iger.

L’ambassade de France, 
l’Alliance française 
d’Arabie et la Com-

mission saoudienne de la mode 
organisent pour la deuxième 
année consécutive les journées 
franco-saoudienne de la mode 
ou le « French Saudi fashion 
days » dans le cadre des céré-
monies du Mois de l’Europe du 
25 au 26 juin au sein des locaux 
de « Future Creative Residence 
» à JAX District à Riyad.

Dans son allocution d’ouver-
ture, l’ambassadeur français, 
Mr. Ludovic Pouille a déclaré : 
« Je suis heureux de participer à 
cette seconde édition des jour-
nées franco saoudienne de la 
mode.  Cette continuité prouve 
d’une part l’excellence des 
relations franco-saoudiennes 
en général et d’établir d’autre 
part une stratégie commune de 
coopération pour développer 
et promouvoir l’industrie de 
la mode. Il est impossible de 
parler de mode sans évoquer 
la France, ses couturiers, ses 
créateurs et ses marques de 
renommée mondiale qui font 
la notoriété et la fierté de la 
France.

Deux journées dédiées exclu-
sivement à la mode et dont 
l’objectif est de mettre en relief 
l’expertise française en matière 
de mode auprès des profession-
nels saoudiens afin d’établir 
ensemble des relations de coo-
pération durables dans la réali-
sation de projets communs.

Les experts français sont ici 
pour présenter des conférences, 
mais aussi proposer des ateliers 
de travail avec des designers 
saoudiens qui ont l’opportunité 
de présenter leur collection et 
d’échanger en termes de forma-
tion. »

Depuis sa création et dans le 
cadre de l’initiative Vision 
2030, la commission saou-
dienne de la mode cherche à 

promouvoir l’éducation et la 
créativité dans l’industrie de la 
mode, à soutenir le développe-
ment de produits et à accroître 
la localisation de la chaîne de 
fabrication et d’approvisionne-
ment.

Burak Çakmak, directeur géné-
ral de la commission a confié 
à Arab News en français : « 
L›idée des journées de la mode 
était de donner un aperçu de ce 
qui se passe dans le domaine 
de la mode en Arabie Saoudite, 
mais aussi de faire venir de 
nouveaux experts de France qui 
peuvent vraiment partager leurs 
connaissances, mais apprendre 
aussi ce qui se déroule en Ara-
bie Saoudite.

Depuis l›année dernière, beau-
coup de choses nouvelles se 
sont produites dans le pays. 
Nous nous appuyons donc sur 
les décisions initiales de l›année 
dernière, mais nous sommes al-
lés plus loin au cours de l›année 
écoulée.

Nous nous sommes beaucoup 
engagés dans les formations de 
l›Institut français de la mode 
qui se déroulent en France et 
en Arabie Saoudite. Et comme 
vous pouvez le voir, certains 
des professeurs qui ont enseigné 

les talents saoudiens participent 
également à ces journées et sou-
tiennent le programme proposé 
dans le cadre de cet événement 
de deux jours. »

« Nous allons approfondir cer-
tains des ateliers clés liés à la 
construction d’une marque, 
comprendre les éléments fonda-
mentaux de ce que cela signifie 
de construire une entreprise de 
luxe et aussi engager avec les 
designers saoudiens qui ont 
déjà été à Paris plusieurs fois 
faire des semaines de la mode, 
Nous avons assisté à la Semaine 
de la mode ici à Riyad.

Il s›agit donc de pouvoir par-
tager leurs connaissances et 
leurs expériences avec les créa-
teurs saoudiens qui ont envie 
de faire partie de l›avenir de la 
mode saoudienne, d’établir des 
relations avec des entreprises 
françaises de la mode, avec les 
nouveaux créateurs pour aug-
menter le nombre de personnes 
qui entrent dans ce secteur dans 
le pays. » a-t-il expliqué. 

La Commission saoudienne de 
la mode est totalement déter-
minée à montrer au monde ce 
qu’est la mode saoudienne. Les 
designers saoudiens ont l’occa-
sion de côtoyer et de s’engager 

avec des experts français consi-
dérés mondialement comme 
leaders et partenaires incontes-
tables dans le domaine de la 
mode.

La commission accorde une 
grande importance à la forma-
tion et établit des programmes 
de qualité élaborés avec le sou-
tien de l’Institut francais de la 
mode contribuant ainsi à prépa-
rer les créateurs et à perfection-
ner leurs compétences.

À ce propos, Burak Çakmak a 
annoncé : « La Fashion Com-
mission travaille avec les talents 
saoudiens depuis déjà trois ans. 
Évidemment, notre programme 
phare Saudi 100, c’était le point 
de départ et nous en sommes 
à notre troisième édition, et 
c’est en fait notre principal pro-
gramme d’incubation pour tous 
les talents prêts à construire une 
entreprise.

De plus, nous offrons beaucoup 
de programmes de formation 
sur le terrain. Nous avons fait 
beaucoup de cours courts et des 
programmes plus longs, mais 
aussi des formations techniques 
professionnelles telles que le 
savoir-faire, nous l’avons déjà 
fait, notre première classe a été 
très réussie en France et nous 

avons commencé à investir dans 
les programmes pour cadres.

Ainsi, nous avons envoyé plu-
sieurs de nos principaux pro-
priétaires de marques à Paris 
pour étudier le programme exé-
cutif sur la gestion d’entreprise 
de luxe. Nous voulons continuer 
à apporter des connaissances 
sur la façon de construire des 
entreprises de luxe, mais aussi 
éduquer sur les connaissances 
techniques, sur la façon de faire 
de beaux produits.

Nous allons ajouter des élé-
ments qui sont encore plus né-
cessaires, axés sur le style ainsi 
que la photographie de mode et 
se spécialiser afin de répondre 
aux besoins du secteur dans le 
pays. »

Durant ces deux journées, des 
experts saoudiens et français 
de la mode ont animé des pa-
nels de discussion, des ateliers 
sur le savoir-faire et le luxe, le 
patrimoine et l’environnement. 
Ils ont également abordé leurs 
points de vue respectifs sur 
l’impact de l’écosystème de la 
mode.

Les Journées franco saoudiennes de la mode 

de belles perspectives pour les créateurs saoudiens

Le compositeur Richard Sherman est mort à 95 ans
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La 2ème édition du Forum 
des Technologies 
de l’Information et 

de la Communication «CTO 
Forum», a été inaugurée, 
lundi à Alger, par le 
ministre de l’Economie de 
la connaissance, des Start-
up et des Micro-entreprises, 
Yacine El-Mahdi Oualid, 
et celui de la Poste et des 
Télécommunications, Karim 
Bibi Triki.
Dans une intervention 
d’inauguration de cette 
manifestation, M. Oualid 
indiqué que le domaine de la 
numérisation en Algérie «est 
en constante évolution» et que 

le gouvernement lui accorde 
un «grand intérêt», rappelant 
que d’»énormes efforts ont été 
fournis ces dernières années 
pour rattraper le retard d’une 
part, et accélérer le passage 

à l’ère du numérique, d’autre 
part».
Il a souligné que le numérique 
«qui n’est pas un luxe, mais doit 
être au cœur du changement», 
et dans ce cadre, a-t-il ajouté, 

le gouvernement œuvre à la 
promotion de ce créneau, à 
l’instar du cadre juridique 
mis en place ainsi que les 
infrastructures développées à 
cet effet.
Il a fait part, par la même 
occasion, l’engagement de 
son département, à «donner 
plus de visibilité» sur la scène 
internationale aux acteurs 
du numérique activant en 
Algérie. 
De son côté, le ministre 
de la Poste et des 
Télécommunications, M. 
Bibi Triki, a mis en avant 
«l’important progrès» réalisé 
dans son secteur au cours de 

ces dernières années, dans le 
sens du «renforcement des 
capacités technologiques 
du pays, à travers les 
infrastructures adaptées aux 
TIC».
Il a exprimé, à cet égard, son 
engagement à «généraliser 
l’accès aux TIC sur l’ensemble 
du territoire national et au 
profit de toutes les couches de 
la société».
Cette manifestation de 
trois jours est organisée au 
Palais de la Culture «Moufdi 
Zakaria», avec la participation 
de 28 exposants, 73 Startups, 
et la programmation de 
conférences thématiques.

Date du premier 
jour de l’Aïd al-
Adha annoncée par 

l’Institut national de recherche 
en astronomie et géophysique 
d’Égypte.
Alors que les spéculations 
allaient bon train sur la date 
du premier jour de l’Aïd al-
Adha, une annonce officielle a 
levé le voile sur cette question 
très attendue.
Le président de l’Institut de 
recherche en astronomie et 
géophysique en Égypte, Taha 
Rabah, a révélé la date du 
premier jour de l’Aïd al-Adha 
pour l’année 1445.
D’après les calculs 
astronomiques précis de 
l’institut, le premier jour du 
mois de dhou al-hijja (ة  (ذُو ٱلْحِجَّ

coïncidera avec le vendredi 7 
juin 2024. Par conséquent, le 
premier jour de l’Aïd al-Adha 
sera astronomiquement le 
dimanche 16 juin prochain.
Taha Rabah a rajouté dans un 
communiqué publié hier sur 
la page Facebook officielle 
de l’institut, que le croissant 
lunaire du mois de dhou al-
hijja (ة ٱلْحِجَّ  naîtra le jeudi (ذُو 
29 dhou al qi`da (ٱلْقعِْدَة  de ,(ذُو 
l’année hégirienne actuelle 
1445 à 14h29, heure du Caire, 
qui correspond au 6 juin 
prochain.
Aïd Al-Adha 2024 sera 
célébré le 16 juin 2024 selon 
l’Institut national de recherche 
en astronomie et géophysique 
d’Égypte
Il a également expliqué que 

le nouveau croissant lunaire 
restera visible dans le ciel 
de La Mecque pendant 11 
minutes et dans le ciel du 
Caire pendant 18 minutes 
après le coucher du soleil ce 
jour-là (le jour de la vision ou 
.(يوم الرؤية
Le communiqué précise que 
dans l’ensemble de l’Égypte, 
le nouveau croissant lunaire 

restera visible dans le ciel 
pendant des durées variant 
entre 12 et 20 minutes.
Le président de l’Institut a 
par ailleurs, fait remarquer 
que dans les capitales et les 
villes arabes et islamiques, le 
croissant lunaire sera visible 
pendant des durées variant 
entre 1 et 28 minutes après le 
coucher du soleil le 6 juin. À 

l’exception de Kuala Lumpur 
et Jakarta, où la lune se couche 
avant le coucher du soleil.
Si l’Aïd al-Fitr célèbre la fin 
du Ramadan avec une date 
variable selon les observations 
lunaires, l’Aïd al-Adha, lui, 
se distingue par une date 
généralement coordonnée 
entre les pays arabes et 
musulmans.
Pour autant, cette unicité 
de date n’empêche pas les 
festivités de revêtir des 
nuances locales propres à 
chaque pays. En Algérie, 
l’Aïd al-Adha s’étale sur 
trois jours, rythmés par 
des traditions et des rituels 
spécifiques qui enrichissent 
cette célébration majeure du 
calendrier musulman.

Ouverture du 2ème Forum des Technologies 
de l’Information et de la Communication

Aïd Al-AdhA 2024 :

L’institut national d’astronomie égyptien annonce que 
‘’Aïd Al-Adha 2024’’ sera célébré le 16 juin 2024 

Des aides sous diverses 
natures offertes par 
des associations 

espagnoles au peuple sahraoui 
ont été réceptionnées, lundi au 
niveau du port.
Les aides, représentant un don 
offert par des associations 
et organisations espagnoles 
solidaires du peuple sahraoui, 
comprennent 70 engins 
motorisés, 500 tonnes environ 

de denrées alimentaires, outre 
des effets vestimentaires et 
des équipements destinés aux 
établissements scolaires et de 
santé, a déclaré la présidente 
du Croissant rouge algérien 
(CRA), Ibtissem Hamlaoui, 
qui a supervisé l’opération de 
réception de ces aides.
La présidente du CRA a 
salué les facilités accordées 
par les différents services de 

l’enceinte portuaire d’Oran 
ayant assuré le déchargement 
de ces aides destinées au 
peuple sahraoui, aussi bien 
celles octroyées par le 
Croissant rouge algérien que 
celle relevant du Programme 
alimentaire mondiale (PAM) 
des Nations unies, ou encore 
d’autres émanant de parties 
soutenant le peuple sahraoui.
De son côté, le directeur de 

la Coopération du Croissant 
rouge sahraoui, Es-Salek 
Boucif, a salué dans une 
déclaration à l’APS «le 
grand soutien affiché par le 
gouvernement et le peuple 
algériens, qui remonte à 52 
ans, l’âge de la lutte du peuple 
sahraoui pour la liberté et 
l’indépendance».
Mme Hamlaoui s’est enquise, 
en compagnie de la directrice du 

bureau du PAM à Alger, Aline 
Rumonge et des responsables 
du port d’Oran, des conditions 
du traitement des aides 
destinées au peuple sahraoui 
réceptionnées au niveau 
de cette enceinte portuaire, 
constituées notamment de 
conteneurs chargés de denrées 
alimentaires offertes par le 
PAM au peuple sahraoui, 
note-on.

Port d’orAn : 

réception d’aides destinées au peuple sahraoui


